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Introduction 
Le présent rapport rend compte des actions mises en œuvre au cours de 

l’année 2015, par l’Association Afrique Avenir dans le cadre des conventions 

avec : 

- Le Ministère de la santé,  

- L’ARS Ile -de –France 

- L’Institut National pour la Prévention et l’Education pour la Santé 

- Le Sidaction 

- La CPAM de Paris 

Les actions réalisées au cours de l’année 2015 s’inscrivent dans la stratégie 

générale d’intervention de l’association Afrique Avenir depuis 1996 pour 

impulser et  soutenir une dynamique de conscientisation sur le VIH/sida, les IST 

et les hépatites auprès des populations d’origine africaine et caribéenne 

vivant en France.  

Cette stratégie se traduit, dans les relations contractuelles avec les financeurs 

et les partenaires, à travers les objectifs spécifiques suivants : 

 Améliorer le niveau de connaissance de la population  sur le VIH/sida, 

IST  et  hépatites 

 Faciliter l’accès  au dépistage et aux droits connexes de l'accès aux soins 

 Réduire la discrimination et la stigmatisation envers les personnes vivant 

avec le VIH 

 Renforcer l’image positive du préservatif masculin et du préservatif 

féminin 

 Lutter contre les inégalités de genre. 

 

Plusieurs objectifs opérationnels définis dans ces différentes conventions 

devraient être atteints par les actions mises en œuvre. Il s’agit en particulier de : 

1. Mobiliser 50 établissements organisateurs des fêtes et 60 salons de 

beauté, 3 associations pour les sensibilisations sur le dépistage, la 

stigmatisation et les moyens de préventions de l’infection par le 

VIH/sida, les IST et hépatites, et sur les conditions d’hygiène dans les 

établissements. 

2. Mobiliser 30 responsables religieux sur la stigmatisation liée au 

VIH/sida dans les assembles chrétiennes sur l’intérêt et l’importance 

du suivi biomédical dans les assembles chrétiennes. 

3. Produire et diffuser 10 000 calendriers 2016 sur les droits humains et 

l’homosexualité. 
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4. Produire 1 mallette pour la sensibilisation sur les modes de 

transmission des hépatites  A, B, C, D, G. 

5. Coordonner les actions dans l’ensemble des lieux d’intervention et 

actualiser les connaissances. 

6. Réaliser  3130 tests rapides d’orientation diagnostique de l’infection 

à VIH1 et VIH2. 

 

L’année 2015 a été marquée par 
 La réduction de la subvention de Sidaction qui est passée de 28.000 

euros à 7.000 euros. Les recours d’Afrique Avenir à Sidaction face à cette 
situation sont restés sans suite. 
 

 La promotion des éthylotests aux personnes ayant consommé l’alcool 
dans les lieux festifs. 

 
 L’intégration pour la première fois des soirées festives LGBT afro 

caribéennes  à Paris   dans les lieux d’intervention de l’Association Afrique 
Avenir. 
 

 Les actions de sensibilisation et d’information sur les risques liés à l’alcool 

en général, sur les risques sexuels liés à l’alcool et sur les moyens de 

réduction des risques liés à la consommation d’alcool en milieu festif. 

 La tenue des Stands  d’Information et d’incitation aux dépistages des 

cancers du col de l’utérus, du sein, du colon et rectum  auprès des 

populations originaires d’Afrique Subsaharienne et des Caraïbes. 

 Les contacts pour un partenariat  avec les futurs Centres gratuits 

d’information, de dépistage et de diagnostic (CeGIDD) des infections 

par les virus de l'immunodéficience humaine, des hépatites virales et des 

infections sexuellement transmissibles.  

 Le partenariat   et convention signée avec le projet  Parcours de santé 

VHC en Ile de France. 

 Le partenariat et convention signée  avec Monsieur  Pierre BARRE, 

Intervenant en Prévention des Risques Professionnels, fondateur 

d’Hygiène Plus, cabinet de conseil en management Qualité-Hygiène-

Sécurité spécialisé pour les métiers de la beauté : coiffure, soins 

esthétiques, onglerie. 

 La sensibilisation sur la tuberculose . 

Nos remerciements à la Mairie de Paris qui a maintenu et continue  à 

compléter le stock des préservatifs masculin, gels et préservatifs féminins 

d’Afrique Avenir. 
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Partie 1 : Les actions de proximité 

 
Les actions de proximité menées par Afrique Avenir constituent une des 
activités majeures de l’association. Elles offrent une opportunité très 
intéressante d’entrer en contact avec les populations originaires d’Afrique 
subsaharienne et des Caraïbes vivant en France, au travers d’interventions sur 
les lieux de vie et de sociabilité de ces personnes, afin de 

 Délivrer des messages d’information, de sensibilisation sur le VIH/sida, les 
hépatites et les IST.  

 De proposer des orientations 

Sur un plan pratique, ces actions se répartissent en deux catégories : 
- Principalement, les actions bénéficiant d’un dispositif salarié dédié 

(médiateur/trice Santé) et menées de façon régulière (toutes les 
semaines) selon un calendrier établi à l’avance et avec un système de 
suivi de l’activité : 

o les lieux festifs 
o les discothèques 
o les salons de beauté 
o les lieux de culte 
o gares 
o marchés 

- Secondairement, les autres actions sont organisées de façon beaucoup 
plus ponctuelle, avec des équipes qui ne sont pas dédiées (bénévoles, 
parfois les médiateurs/trices santé, des personnes-relais, etc.) : 

o les chauffeurs de taxi 
o les restaurants-bars 
o les terrains de football 
o les réunions amicales ou associatives 
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1.1. Les actions régulières de proximité 
 

Le volume d’activité est sensiblement comparable d’une année à l’autre. 
L’association  a trouvé ainsi un rythme de croisière depuis qu’elle a structuré 
ses actions de proximité autour des salons de beauté et des lieux festifs en 2006. 
 

1.1.1. Les salles des fêtes 

 

Contexte d’intervention 

Pour de nombreux migrants originaires d’Afrique sub-saharienne et des 
Caraïbes, la fête est un moment de catharsis qui permet de se libérer des 
pressions accumulées dans la famille, à l’école, au travail et dans une société 
d’accueil qui parfois les exclut. La fête autour d’un repas est toujours 
accompagnée de musique et de danses qui sont de toute évidence les plus 
omniprésentes des manifestations de la culture humaine dans la vie des 
Africains et Caribéens. A cause de ce caractère cathartique, et parce qu’elle 
permet des retrouvailles communautaires, la fête est un moment 
particulièrement apprécié par les migrants africains qui n’hésitent pas à louer 
de grandes salles pour l’occasion. 
 
Typologie des sites d’intervention 

L’association Afrique Avenir est intervenue en 2015 dans 24 salles des fêtes 
toutes situées dans les départements d’Ile-de-France. 

Le département de la Seine-Saint-Denis concentre près de la moitié des salles 
de fêtes pour des raisons économiques (tarifs de location moins élevés). De 
plus, les salles de fêtes implantées dans ce département sont plus connues de 
la communauté, et aussi plus accessibles géographiquement. 

Les salles de fêtes se répartissent en deux catégories, selon leur capacité 
d’accueil : les petites (moins de 200 personnes), et les grandes (qui peuvent 
aller jusqu’à 1 000 personnes).  
Il n’existe pas de salles des fêtes « réservées » à une communauté particulière ; 
la fréquentation dépend de l’organisateur qui a loué l’espace au propriétaire. 
De plus, la localisation de la salle de fêtes dans un département ne signifie pas 
qu’elle est uniquement fréquentée par les résidents de ce département. Les 
participants viennent de différents départements de l’Ile-de-France. Ces fêtes 
sont aussi fréquentées  parfois par des personnes habitant en province. 
 

Méthode d’intervention 

Le médiateur de santé utilise deux modalités pour mener son intervention : 

- tenue d’un stand installé dans un espace visible par les personnes 
participant à la fête : le stand met à disposition du public des brochures 
et supports d’information, des outils de prévention (préservatifs masculins 
et féminins, gel lubrifiant) ; des banners renforcent les messages 
d’information et de sensibilisation. La mise en place de ce dispositif 
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permet à l’agent de prévention de répondre aux questions ou de 
proposer des orientations. 

- visites des tables ; cette seconde modalité est utilisée si les participants 
dansent peu (« si cela ne bouge pas trop »). 

Par ailleurs, le médiateur de santé sollicite le DJ ou le présentateur, voire 
l’organisateur de la soirée pour pouvoir signaler la présence de l’Association  
Afrique Avenir et l’intervention au cours de la soirée. 

En amont des interventions, le médiateur de santé consacre une partie de son 
temps de travail à la prospection (en moyenne 3 à 4 heures par semaine). Pour 
cela, il collecte les informations annonçant les différentes soirées, puis 
contacte les organisateurs (plusieurs contacts pour une même soirée). Par 
ailleurs, des flyers sont distribués sur les sites d’intervention, site Internet 
(www.zouker.com), etc. 6 soirées sur 10 dans lesquelles Afrique Avenir intervient 
sont le résultat d’un démarchage. Mais avec le temps,  l’association Afrique 
Avenir et le responsable des actions de prévention dans les salles des fêtes  
étant identifiés auprès des organisateurs, ces derniers sont amenés à contacter 
directement auprès de ce référent d’Afrique Avenir. Il existe ainsi aujourd’hui 
une dizaine d’organisateurs qui sont ainsi partenaires et connus d’Afrique 
Avenir. 3 organisateurs en moyenne sont contactés pour  une soirée, et doivent 
tous accepter la tenue d’un stand au cours de la soirée. 
 
Temps de transport et de préparation 

Le médiateur de santé se rend en véhicule sur le site de la soirée avec son 
matériel. Le temps moyen  de préparation par intervention est de 1 heure, celui 
de rangement d’une heure aussi (y compris comptabilisation du matériel 
distribué). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

http://www.zouker.com/
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Données d’activité 
 

Tableau 1 : Nombre d’interventions par établissement et par département 
 

 

Etablissements Départements 
Nombre 

d’interventions 

Dépôt de SLTB 77 2 

    2 

Palais 91 91 1 

    1 

Cité Universitaire Antony 92 1 

Espace Chevreuil 92 7 

Salle Victorieuse  92 4 

Stade Dominique 

Rocheteau 92 6 

Salle Robert Lavergne 92 4 

Salon Debarcadère 92 7 

Salon Mangrove 92 11 

    40 

Moulin Basset 93 10 

Salle Cargo 93 3 

Salle Fado 93 1 

Salon le Bouquet 93 6 

La Ferme Notre Dame du 
Blanc Mesnil 93 8 

Le Complexe de Sevran 93 12 

Salon Wilson 93 12 

Auberge Creole 93 3 

Palais des Congrès de 
Montreuil 93 1 

Espace Proudhon 93 1 

Espace 68 93 1 

    58 

Espace Arculin 94 2 

    2 

Place Nelson Mandela  95 3 

Salon Venise 95 5 

Salle Jean Vilar 95 2 

    10 

 Total   113 

 

 
 
Le  salon  Mangrove  a déménagé du 248 avenue des Grésillons 92600 Asnière 
sur Seine au 2 avenue Flore Zone d’activité du Haut 95500 Le Thillay 
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Fêtes Bongui concept à Sevran pendant l’été 2015 
 
 

 

 
 
Proposition d’un test 
rapide du VIH avec résultat 
immédiat  au cours d’une 
fête de Bongui à Sevran 
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Tableau  2 : Nombre des personnes exposées et échanges par établissement 
et par département 
 

Etablissements Dpt 
H 
exp. 

F. 
exp. Exposés 

H. 
éch 

F. 
éch Echangés 

                

DEPOT DE SLTB 77 200 350 550 70 80 150 

    200 350 550 70 80 150 

PALAIS 91 91 200 400 600 15 35 50 

    200 400 600 15 35 50 

CITE UNIVERSITAIRE ANTONY 92 70 150 220 20 30 50 

SALLE VICTORIEUSE 92 200 290 490 15 60 75 

STADE DOMINIQUE ROCHETEAU 92 560 720 1280 360 420 780 

SALLE ROBERT LAVERGNE 92 220 470 690 92 130 222 

ESPACE CHEVREUIL 92 2500 2000 4500 320 286 606 

SALON DEBACARDERE 92 3800 4050 7850 150 200 350 

SALON MANGROVE 92 1100 1830 2930 60 206 266 

    8450 9510 17960 1017 1332 2349 

MOULIN BASSET 93 2600 4400 7000 340 395 735 

SALLE CARGO 93 380 890 1270 50 75 125 

SALLE FADO 93 120 160 280 25 30 55 

SALON LE BOUQUET 93 920 1740 2660 115 190 415 

LA FERME NOTRE DAME DE BLANC MESNIL 93 1030 1135 2165 25 15 40 

SALON WILSON 93 2110 2480 4590 150 270 420 

AUBERGE CREOLE 93 258 470 728 68 152 220 

PALAIS DES CONGRES DE MONTREUIL 93 110 500 610 35 48 83 

COMPLEXE SEVRAN 93 1220 1540 2760 15 35 50 

ESPACE PROUDHON 93 110 165 275 25 45 70 

ESPACE 68 93 59 182 241 20 48 68 

    8917 13662 22579 868 1303 2281 

ESPACE ARCULIN 94 180 260 440 30 45 75 

    180 260 440 60 75 135 

PLACE NELSON MANDELA 95 166 235 401 30 45 75 

SALON VENISE 95 2000 3500 5500 80 140 220 

SALLE JEAN VILAR 95 320 450 770 35 55 90 

    2486 4185 6671 145 240 385 

TOTAUX   20433 28367 48800 2175 3065 5350 

 

Principales nationalités rencontrées en 2015 :  

Côte d’Ivoire, Sénégali, Congo Brazzaville, Cameroun, Bénin, République 

Démocratique du Congo ; Haïti, Cap vert 
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 Tableau 3 : Nombre séances  spéciales de sensibilisation  

 

Etablissements 

Stigmatisation 

de 

l’homosexualité 

Infections 

sexuellement 

transmissibles 

hépatites 

Espace Chevreuil 1 1 2 

Salon Mangrove 1 1 1 

Moulin Basset 1 1 3 

Salon Wilson 1 1 1 

La Ferme Notre D 1 0 0 

Le Complexe de Sevran 2 1 2 

Salon Debarcadere 1 1 1 

 Total 8 6 10 

 

Le quizz paru dans le roman photo  “Amour Gloire et Santé” 2013 de l’Inpes a 

été utilisé pour échanger sur l’homosexualité avec les personnes fréquentant 

les lieux festifs et salons de beauté. Les  flyers ont été utilisés dans les lieux festifs 

et le magazine dans les salons de coiffure. 
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Tableau 4 : Nombre des préservatifs et dosettes de gel lubrifiant distribués par 
établissement et par département 
 

Etablissements Département 
Préservatifs 
masculins 

Préservatifs 
féminins 

Gels 

Dépôt de SLTB 77 400 500 500 

  400 500 500 

Palais 91 91 400 600 500 

  400 600 500 

Cité Universitaire Antony 92 200 500 500 

Salle Victorieuse 92 200 250 300 

Stade Dominique Rocheteau 92 200 300 500 

Salle Robert Lavergne 92 500 1000 900 

Espace Chevreuil 92 5000 7000 6000 

Salon Debarcadère 92 6000 9000 7000 

Salon Mangrove 92 4000 3500 7200 

  15700 21550 22400 

Moulin Basset 93 7000 9000 11 200 

Salle Cargo 93 600 1600 2000 

Salle Fado 93 300 500 600 

Salon le Bouquet 93 1500 3500 5500 

La Ferme Notre Dame de Blanc 

Mesnil 93 200 350 750 

Le Complexe Sevran 93 200 250 400 

Salon Wilson 93 6500 12000 15000 

Auberge Creole 93 400 800 600 

Palais des Congrès de Montreuil 93 250 1000 400 

Espace Proudhon 93 250 400 400 

Espace 68 93 350 400 400 

  17550 29800 37250 

Espace Arculin 94 450 600 600 

  450 600 600 

Place Nelson Mandla 95 400 600 750 

Salon Venise 95 6400 9600 7750 

Salle Jean Vilar 95 750 1200 850 

  7550 11400 9350 

 Totaux   40450 64450 70600 
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Tableau 5 : Nombre d’interventions et éthylotests distribués dans les salles des 
fêtes 

 

 

 

Etablissements Département 
Nombre 

d’interventions 
Nombre 

éthylotets 
Nombre de 

positifs 

Nombre 
brochures 

Alcool  vous 
en savez 

quoi 

Espace Chevreuil 92 1 25 12 53 

Salon Mangrove 92 1 30 25 28 

  2 55 37 81 

Moulin Basset 93 3 25 20 32 

La Ferme Notre 

Dame de Blanc 

Mesnil 93 1 15 10 

55 

Le Complexe 

Sevran 93 4 150 120 

228 

  8 190 130 315 

      

 Totaux   10 245 167 396 

 

 

 

 

Tableau 6 : Supports d’information distribués 
 

Désignation Nombre 

HEPATITES VIRALES (Afrique Avenir) 1500 

HEPATITE B (Afrique Avenir) 2000 

HEPATITE C (Afrique Avenir) 2000 

HEPATITE B LES 5 BONNES RAISONS DE SE FAIRE VACCINER 

(INPES) 
300 

HEPATITE B/C LES 10 BONNES RAISONS DE SE FAIRE 

DEPISTER (Afrique Avenir) 
4 030 

SIDA & HEPATITES B et C (Mairie de Paris)  200 

VIRUS DU SIDA LE DEPISTAGE DES QU’IL Y A UNE DOUTE 

(INPES) 700 

  QUESTION D’ADO (INPES-CRIPS-Ministère de la Santé) 2500 

LE LIVRE DES IST (INPES -MINISTERE DE LA SANTE) 2200 

TOUS ENSEMBLE AVEC KASSAV CONTRE LE SIDA (Afrique 

Avenir) 500 

   CARTES POSTALES (Afrique Avenir):  1000 

TOUS ENSEMBLE CHANGEONS NOS HABITUDES (Afrique 

Avenir, Diagonale) 1500 

    LIVRET DE SANTE BILINGUE (INPES, Ministère de la Santé, 

Comède)  60 



15 

 

GENYEN BATAY LA SOU MALADI SIDA (Créole Haïtien) 

(INPES, Ministère de la Santé) 150 

TEST RAPIDE  (Afrique Avenir) 10 

CONSULTATIONS D’INFORMATION & DE DEPISTAGE 

VIH/IST/HEPATITES B &C (CRIPS) 510 

ETES-VOUS SURS DE TOUT SAVOIR SUR LE VIH ET LE SIDA 

(INPES, Ministère de la Santé) 2500 

BOKONO BWA SIDA (Lingala) (INPES Ministère de la Santé)  

MIGRANTS ETRANGERS VIVANT EN France -MA SANTE ET MES 

DROITS (Aides) 100 

AMOUR GLOIRE ET SANTE (INPES) 500 

IST Garcons et Filles : 2700 

COMMENT UTILISER LE PRESERVATIF FEMININ (Afrique Avenir) 

3000 

 

TOI-MEME TU SAIS N°3 (INPES) 10 

ROMANS PHOTO DIVERS (INPES) 2500 

HEPATITES B/C POUR REPONDRE A VOS QUESTIONS  (INPES) 150 

VHC/VIH POURQUOI DEPISTER L’HEPTATITE C ? 350 

IST HOMMES-FEMMES 1700 

CARTES INFO SIDA 980 

ET LA SANTE ON DIT QUOI ?  (INPES) 5000 

 

 
Notons que sur 5350 échanges, il y a eu environ 600 orientations vers  Sida info 
service,  SOS hépatites, Santé  infos droits, CMS, CDAG et autres structures. 
 
 
 

1.1.2. Les discothèques 

 
Contexte d’intervention 

Les sorties en discothèque constituent une activité très courante chez les 
migrants d’origine africaine et des Antillais. Dans la région Ile-de-France, les 
discothèques afro-antillaises sont nombreuses. Elles attirent de nombreux 
fêtards. Des études sérieuses mettent en relief le lien qui existe entre sorties en 
discothèque et usages de substances psychoactives. Le lien le plus fort est 
observé pour l’alcool et l’ivresse.  

Si les différentes politiques de prévention adaptées à ce milieu festif mettent 
l’accent sur la conduite de véhicule motorisé sous l’emprise de l’alcool, 
l’association Afrique Avenir attire l’attention sur la corrélation entre la 
fréquentation des discothèques, la consommation d’alcool et des conduites à 
risques en matière de VIH/SIDA. 
 
Typologie des sites d’intervention 

L’association Afrique Avenir est intervenue en 2015 dans 24 discothèques 
implantées en grande partie dans les départements d’Ile-de-France. Ces 
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discothèques se répartissent en 3 catégories, selon leur capacité d’accueil du 
public : 

-  grosses discothèques (600 à 1 500 personnes) 

-  discothèques de taille moyenne (capacité de 300 personnes) 

-  discothèques de petite taille (capacité inférieure ou égale à 100 
personnes). 

Cette caractérisation permet de faciliter le recueil des données quantitatives. 
 
Méthode d’intervention 

L’intervention en discothèque obéit toujours au même protocole. A son 
arrivée, le médiateur de santé installe son stand et prend contact avec le DJ 
pour l’inciter à faire passer un message au cours de la soirée ; il utilise pour ce 
faire les slogans qui figurent sur le calendrier d’Afrique Avenir. 80% des DJs 
acceptent. 

Le contact avec le public est établi selon deux modalités : 

- dans les petits établissements, l’agent de prévention installe un point 
d’information dans l’espace existant et dispose des brochures et du 
matériel de prévention (préservatifs et gels) sur les tables de la piste de 
danse. Il partage ensuite sa soirée entre les contacts établis sur le point 
d’information et les visites des tables. 

- dans les établissements de taille moyenne ou grosse, qui offrent plus 
d’espace, il installe un stand avec comptoir, où il reste positionné tout 
au long de la soirée ; les clients de la discothèque viennent au stand ou 
sont interpellés par le médiateur de santé (le stand est généralement 
dans un lieu de passage à l’écart du bruit de la piste). 

Dans les deux cas, brochures et outils de prévention sont distribués. A la fin de 

l’intervention, le médiateur de santé laisse le matériel non distribué à la 
disposition de l’établissement.  

Le dispositif permet au médiateur santé de répondre aux questions sur le 
VIH/sida et de proposer des orientations vers SOS Hépatites,  Sida info service, 
Santé info droits, CDAG et autres.  

Les discothèques partenaires sont identifiées par avance. Aussi, il n’existe pas 
d’activité de prospection. Dans la grande majorité de ces discothèques, le 
matériel de visibilité utilisé par l’association (banner up, présentoirs, Charte, 
verres gravés ou spot TV  « Nou Pa Ka Joué !: « Je m'amuse, mais je ne joue pas 
avec ma santé » de l’Inpes) est installé de façon permanente, garantissant 
ainsi une sorte de « bruit de fond » en dehors de la présence de médiateur de 
santé. 

La durée d’une intervention en discothèque est en général de 6 heures (de 
minuit à six heures). 
 
Temps de transport et de préparation 

Le médiateur de santé se rend à la discothèque en transport en commun, 
avec son matériel. Le temps moyen  de préparation par intervention est de 30 
minutes, celui de rangement y compris la comptabilisation du matériel 
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distribué. Tous les quinze jours, l’agent de prévention reconstitue son stock de 
matériel. 
 
Données d’activité 
 
Particularité 2015 
 
1soirée festive affichée Lgbt (gais) au Pavillon Danou 
2 soirées festives affichées LGBT(lesbiennes) au Carré Ponthieu 
3 soirées festives affichées Lgbt (gais) au Red Light 
3 soirées festives LGBT au Klub 
 
 
 
Une convention de partenariat a été signée entre Afrique Avenir et 
l’Association ALS de Lyon pour mutualiser nos moyens,  par exemple les 
préservatifs distribués dans la discothèque La Salsa  à Lyon ont été fournis par 
l’ALS  et un travail en binôme  de sensibilisation a été fait dans la  discothèque 
la Salsa. 
 
 
 
Tableau  7 : Nombre d’interventions par établissement et par département 

 établissement Ville Dpt 
Nombre 

interventions 

1 Club DG Strasbourg 67000 2 

2 Die Privatt Night Club Strasbourg 67000 3 

      5 

3 Salsa Lyon 69007 2 

      2 

4 Le Klub Paris 75001 3 

5 Pavillon Daunou Paris 75002 2 

6 Le Carré Ponthieu Paris 75008 2 

7 Star Night Paris 75010 10 

8 Barachois Paris 75013 11 

9 L'Alize Club Paris 75015 1 

10 Red Light Paris 75015 3 

11 Mix Etoile Paris 75017 3 

12 Le Triomphe Night Club Etoile Paris 75017 1 

      36 

13 Klean Club Servon 77170 1 

       1 

14 Les Pyramides Le Port Marly 78560 2 

       2 



18 

 

15 Palais 91 Ris Orangis 91130 1 

16 Acropol           Chilly Mazarin 91380 7 

       8 

17 Bateau Touta Clichy 92110 1 

       1 

18 Club 236 Montreuil 93100 9 

19 La Cour des Comptes       Courneuve 93120 2 

20 EX Symphonie Noisy le Grand 93160 1 

21 Discothèque Club Stade de France           Saint Dénis 93200 8 

22 Complexe de la liberation Saint - Denis 93200 1 

       21 

23 Section Zouk Fontenay sous bois 94120 8 

24 Palacio             Ivry sur Seine 94200 26 

       34 

 TOTAL      110 

2 interventions ont eu au Black Pepeer à Bordeaux avec DJ Jules juniors il n’y 
a pas eu déplacement du médiateur de santé 
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Ambiance pendant la soirée 
organisée par B and W Event de 
Maeva au carré Ponthieu 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Maeva , responsable de Band white Event, partenaire de l’action 
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Tableau 8 : Nombre des personnes exposées et échanges par établissement 
et par département 
 

 Etablissements Dpt H exp. F exp Exposés H éch F éch 

1 Club DG 67000 175 175 350 19 25 

2 Die Privatt Night Club 67000 75 75 150 53 53 

   250 250 500 72 78 

3 Salsa 69007 240 360 600 36 32 

   240 360 600 36 32 

4 Le Klub 75001 480 720 1200 37 25 

5 Pavillon Daunou 75002 760 40 800 41 29 

6 Le Carré Ponthieu 75008 30 570 600 24 36 

7 Star Night 75010 1500 1500 3000 158 120 

8 Barachois 75013 3520 5280 8800 156 146 

9 L'Alize Club 75015 320 480 800 9 11 

10 Red Light 75015 640 960 1600 63 79 

11 Mix Etoile 75017 960 1440 2400 47 44 

12 
Le Triomphe Night Club 

Etoile 75017 80 120 200 14 16 

   8290 11110 19400 549 506 

13 Klean Club 77170 80 120 200 80 55 

   80 120 200 80 55 

14 Les Pyramides 78560 300 300 600 17 25 

   300 300 600 17 25 

15 Palais 91 91130 320 480 800 35 25 

16 Acropol 91380 2240 3360 5600 113 81 

   2560 3840 6400 148 106 

17 Bateau Touta 92110 160 240 400 13 9 

   160 240 400 13 9 

18 Club 236 93100 1080 1620 2700 137 128 

19 La Cour des Comptes 93120 200 200 400 32 23 

20 EX Symphonie 93160 80 120 200 14 11 

21 
Discothèque Club Stade de 

France 93200 2560 3840 6400 113 114 

22 Complexe de la liberation 93200 80 120 200 14 16 

   4000 5900 9900 310 292 

23 Section Zouk 94120 1200 1200 2400 119 102 

24 Palacio 94200 8320 12480 20800 474 378 

   9520 13680 23200 593 480 

 TOTAUX  25400 35800 61200 1818 1583 
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Tableau 9 : Nombre d’interventions et éthylotests distribués dans les 
discothèques 

 

 Etablissements Dpt 
Nombre 

d’interventions 
Nombre 

d’éthylotets 

Nombre 
de 

positifs 

Nbre 
brochures 

Alcool 
vous 

ensavez 
quoi 

1 Pavillon Daunou 75002 1 25 8 30 

2 Red Light 75015 1 10 6 24 

   2 35 14 34 

       

3 Acropol 91380 4 100 78 111 

   4 100 78 111 

4 
Discothèque Club Stade de 

France 93200 2 150 112 
43 

   2 150 112 43 

5 Section Zouk 94120 1 25 17 62 

6 Palacio 94200 4 250 115 53 

   5 275 132 115 

 TOTAUX  11 560 336 303 

 
 
 

Tableau 10 : Nombre séances  spéciales de sensibilisation  
 

 
Etablissements 

Stigmatisation 
de 

l’homosexualité 

Infections 
sexuellement 

transmissibles 

hépatites 

Section Zouk 2 1 1 

    

Acropol 1 1 3 

    

Discothèque Club  Stade de 
France  2 1 

1 

    

Palacio 2 1 3 

    

Totaux 7 4 8 
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Madame Ida Shango, membre 
du CA Afrique Avenir glisse les 
outils d’information dans les 
sacs contenant les prix des 
gagnantes au jeux de la soirée 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Banner Préservatif  au Pavillon Daunou lors de la soirée organisée par Carlos 
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Banner Dépistage au Klub 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Distribution des préservatifs et gels par les hôtesses lors de la 

soirée au Pavillon Daunou organisée par Carlos 
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 Tableau 11 : Nombre des préservatifs et dosettes de gel lubrifiant distribués par 
établissement et par département 
 

Etablissements Dpt Prés mas 
Prés 
fém 

Gels 

Club DG 67000 500 25 250 

Die Privatt Night Club 67000 1100 45 1100 

   1600 70 1350 

Salsa 69007 600 35 600 

   600 35 600 

Le Klub 75001 400 18 400 

Pavillon Daunou 75002 800 35 800 

Le Carré Ponthieu 75008 300 35 310 

Star Night 75010 1855 70 1522 

Barachois 75013 2410 91 2135 

L'Alize Club 75015 200 5 30 

Red Light 75015 1000 55 530 

Mix Etoile 75017 900 40 180 

Le Triomphe Night Club Etoile 75017 300 15 300 

   8165 364 6207 

Klean Club 77170 400 25 400 

   400 25 400 

Les Pyramides 78560 400 20 80 

   400 20 80 

Palais 91 91130 400 10 100 

Acropol 91380 950 80 705 

   1350 90 805 

Bateau Touta 92110 300 10 300 

   300 10 300 

Club 236 93100 2180 102 1975 

La Cour des Comptes 93120 600 20 600 

EX Symphonie 93160 200 15 200 

Discothèque Club Stade de France 93200 2170 94 1810 

Complexe de la liberation 93200 300 15 300 

   5450 246 4885 

Section Zouk 94120 1640 78 1355 

Palacio 94200 6465 327 4720 

   8105 405 6075 

 TOTAUX  26370 1265 20702 
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Tableau  12 : Supports d’information distribués 
 

Désignation Nombre 

HEPATITES VIRALES (Afrique Avenir) 750 

HEPATITE B (Afrique Avenir) 500 

HEPATITE C (Afrique Avenir) 500 

HEPATITE B LES 5 BONNES RAISONS DE SE FAIRE 

VACCINER (INPES) 
200 

HEPATITE B/C LES 10 BONNES RAISONS DE SE 

FAIRE DEPISTER (Afrique Avenir) 
1300 

SIDA & HEPATITES B et C (Mairie de Paris)  200 

VIRUS DU SIDA LE DEPISTAGE DES QU’IL Y A UNE 

DOUTE (INPES) 500 

  QUESTION D’ADO (INPES-CRIPS-Ministère de la 

Santé) 0 

LE LIVRE DES IST (INPES -MINISTERE DE LA SANTE) 1000 

TOUS ENSEMBLE AVEC KASSAV CONTRE LE SIDA 

(Afrique Avenir) 500 

   CARTES POSTALES (Afrique Avenir):  100 

TOUS ENSEMBLE CHANGEONS NOS HABITUDES 

(Afrique Avenir, Diagonale) 500 

  LIVRET DE SANTE BILINGUE (INPES, Ministère de la 

Santé, Comède)  0 

GENYEN BATAY LA SOU MALADI SIDA (Créole 

Haïtien) (INPES, Ministère de la Santé) 50 

TEST RAPIDE  (Afrique Avenir) 5 

CONSULTATIONS D’INFORMATION & DE DEPISTAGE 

VIH/IST/HEPATITES B &C (CRIPS) 200 

ETES-VOUS SURS DE TOUT SAVOIR SUR LE VIH ET LE 

SIDA (INPES, Ministère de la Santé) 500 

BOKONO BWA SIDA (Lingala) (INPES Ministère de la 

Santé)  

MIGRANTS ETRANGERS VIVANT EN France -MA 

SANTE ET MES DROITS (Aides) 0 

AMOUR GLOIRE ET SANTE (INPES)  

IST Garcons et Filles : 250 

COMMENT UTILISER LE PRESERVATIF FEMININ 

(Afrique Avenir) 

500 

 

TOI-MEME TU SAIS N°2 (INPES) 130 

ROMANS PHOTO DIVERS (INPES) 0 

HEPATITES B/C POUR REPONDRE A VOS QUESTIONS  

(INPES) 0 

VHC/VIH POURQUOI DEPISTER L’HEPTATITE C ? 0 

 

 

Notons que sur 3401 échanges, il y a eu environ  350 orientations vers Sida info 
service, SOS hépatites, CDAG et autres structures. 
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1.1.3. Les salons de beauté 

 
Contexte d’intervention 

La beauté et l’élégance sont des sujets de préoccupation pour de nombreux 
Africains et Antillais. D’où la multiplication de salons de coiffures « afro » en 
France. Ces derniers espaces ne sont pas seulement des entreprises 
commerciales. Ils sont aussi et surtout des lieux importants de vie 
communautaire et d’échanges. L’association Afrique Avenir a vite compris le 
bénéfice qu’elle peut tirer en termes d’efficacité de ses actions en utilisant ces 
lieux de vie pour ses actions de promotion de la santé.  
 
Typologie des sites d’intervention 

Les salons de beauté fréquentés par la communauté africaine et caribéenne 
peuvent être classifiés selon deux critères :  

 Critère 1 : le nombre de salariés 
o Petits salons : 2 ou 5 employés 
o Moyens : 5 à 10 employés 
o Gros salons : 10 à 20 employés 

 Critère 2 : la clientèle 
o Hommes 
o Femmes 
o Mixte (50%/50%) 

 
Comme pour les discothèques, cette typologie permet de faciliter le recueil 
des données quantitatives. Les tableaux ci-après renseignent sur la localisation 
et la liste des salons ainsi que le profil des publics. 
 
Méthode d’intervention 

L’intervention dans un salon démarre par une présentation de la médiatrice 
santé – ce qui est toutefois de plus en plus rare dans la mesure où elle est 
identifiée dans les salons. Ensuite, l’agent introduit une discussion avec les 
personnes présentes, souvent à partir d’une question (« connaissez-vous le 
préservatif féminin ? », « que savez-vous du test de dépistage ? », « que savez-
vous du sida ? », «  pouvez-vous embrasser une personne séropositive ?» etc.). 
Selon la taille de l’établissement et le nombre de client(e)s présent(e)s, la 
discussion se poursuit en grand groupe ou bien de façon plus interindividuelle. 

Une intervention dure en moyenne une heure, et plusieurs interventions se 
succèdent au cours de la journée, par secteur géographique. Chaque zone 
d’intervention sur les 5 départements est en effet divisée en secteurs, qui 
regroupent en moyenne une dizaine de salons sur un périmètre circonscrit : 7 
à Paris, 2 en Seine Saint-Denis, 1 en Essonne, 1 dans le Val de Marne, 2 dans le 
Val d’Oise. L’objectif est d’intervenir sur un secteur au moins une fois par mois. 

Lorsque la clientèle est peu nombreuse, la médiatrice réalise un travail de 
sensibilisation des employés. 

A la fin de chaque intervention, elle laisse quelques brochures et préservatifs 
sur place. 
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Temps de transport et de préparation 

L’agent de prévention se rend dans chaque secteur d’intervention en 
transport en commun, puis elle circule de salon en salon à pied ou en bus. Le 
temps moyen de préparation du matériel pour la journée est de 30 minutes. 
 
 
 
Données d’activité 
 
Tableau 13 : Nombre d’interventions par établissement et par département 
 

 établissement Ville  

Départements

  

Nombre 

d’interventions

  

1 WHITNEY Paris 75002 8 

2 KIMANI COIFFURE Paris 75010 10 

3 NEDI COIFFURE Paris 75010 15 

4 STAFF PREMIER Paris 75010 15 

5 INTERNATIONAL BEAUTY PALACE Paris 75010 6 

6 MC COIFFURE Paris 75010 4 

7 STUDIO 45 Paris 75010 4 

8 PREMIERE CLASSE Paris 75010 7 

9 ALICE COIFFURE Paris 75010 6 

10 CRISTAL BEAUTE Paris 75010 8 

11 PLAMEDI COIFFURE Paris 75010 11 

12 ACOFA COIFFURE (fermé) Paris 75010 4 

13 AMIGO COIFFURE Paris 75010 12 

14 MBY AMY Paris 75010 2 

15 RIM'S COIFFURE Paris 75010 8 

16 SANDRINE ET France BEAUTE Paris 75010 4 

17 NC COSMETIQUE Paris 75010 8 

18 DENIS COIFFURE Paris 75010 5 

19 NC BEAUTE Paris 75010 3 

20 LY COIFFURE Paris 75010 13 

21 LINDSAY BEAUTE Paris 75010 5 

22 JMK BEAUTE COSMETIQUE Paris 75010 7 

23 CECILE COIFFURE Paris 75010 4 

24 COIFFURE D'OR Paris 75010 4 

25 KING'S HAIR Paris 75010 6 

26 CHÂTEAU 62 Paris 75010 1 

27 ABIBISH COIFFURE Paris 75017 4 
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28 GINA COIFFURE Paris 75017 3 

29 GNOUMA COIFFURE Paris 75017 6 

30 LEONCE COIFFURE Paris 75017 5 

31 DONA COIFFURE Paris 75017 6 

32 ELEONORE.B Paris 75017 6 

33 HODRINO COIFFURE Paris 75017 4 

34 A,S,C COIFFURE Paris 75018 9 

35 MATONGE (BUNKER) Paris 75018 11 

36 KIN COIFFURE Paris 75018 9 

37 STAR COIFFURE Paris 75018 9 

38 KEKELI COIFFURE Paris 75018 9 

39 ARTISTE COIFFURE (MR MAMS) Paris 75018 9 

40 JP LOBOKO Paris 75018 14 

41 

DE BO COIFFURE (refus) 

(relancé) Paris 75018 7 

42 SENEGAL TRESSE Paris 75018 2 

43 THERESA COIFFURE  Paris 75018 3 

44 JEANINE COIFFURE Paris 75018 9 

45 MICHKA COIFFURE Paris 75018 9 

46 N ANA COIFFURE Paris 75018 3 

47 NANA TRESSES Paris 75018 2 

48 BEBE COIFFURE Paris 75018 8 

49 NIKOLE K Paris 75018 5 

50 FACEBOOK Paris 75018 3 

51 CHEZ MARADONA Paris 75018 1 

       336 

52 CHERY COIFFURE Evry  91000 4 

53 JM COIFFURE Evry 91000 6 

54 BON GENIE COIFFURE  Ris Orangis 91130 5 

55 CHEZ JENNY COIFFURE Viry chatillon 91170 5 

56 EMILIE COIFFURE Juvisy Sur Orge 91260 7 

57 HORTY COIFFURE Juvisy Sur Orge 91260 7 

58 LOLITOP JUVISY SUR ORGE 91260 3 

59 BEAUTY MINUT' JUVISY SUR ORGE 91260 3 

       40 

60 

STEFFY COIFFURE (stephy 

coiffure) Bondy 93140 8 

61 STAFF VIP( fermé) Saint Denis 93200 8 

62 HANS COIFFURE (THE BEST) Saint Denis 93200 19 
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63 THE BEST Saint Denis 93200 15 

64 BLACK LOOK Saint Denis 93200 2 

65 NAOMIE COIFFURE  Saint Denis 93200 5 

66 ELBITO Saint Denis 93200 9 

67 GRACE BEAUTE Saint Denis 93200 6 

68 CHIC COIFFURE Saint Denis 93200 3 

69 ECLIPSE Saint Denis 93200 1 

70 NEW SILLYNG COIFFURE Villepinte 93420 1 

71 BAY FOSTONE Aulnay/Bois 93600 9 

72 AFRO STAND Drancy 93700 8 

73 NICO COIFFURE Sevran 93700 8 

       102 

74 CATHY COIFFURE Ivry Sur Seine 94200 14 

75 BM ESPACE BEAUTE  Ivry Sur Seine 94200 16 

76 JEREM' S HAIR Ivry Sur Seine 94200 3 

77 AFRICAINE COIFFURE Vitry Sur Seine 94400 9 

78 MAS COIFFURE MaisonsAlfort 94700 5 

       47 

79 DOSSOU Sarcelles 95200 3 

80 ELEGANCE A Sarcelles 95200 6 

81 PRESTIGE Sarcelles 95200 3 

82 ANTILLES FLANADES Sarcelles 95200 5 

83 PARADISE Sarcelles 95200 2 

84 POSHEE Sarcelles 95200 6 

85 AFRO BEAUTE SHOP ABS Sarcelles 95200 2 

       27 

  TOTAL     552 
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Tableau 14 : Nombre des personnes exposées et échanges par établissement 
et par département 

Etablissement Dpt  H exp   F exp  Exposé(e)s 
  

H éch 
F 

éch   Echanges 

WHITNEY 75002 56 68 124 44 54 98 

KIMANI COIFFURE 75010 108 11 119 90 11 101 

NEDI COIFFURE 75010 84 1 85 84 1 85 

STAFF PREMIER 75010 160 72 232 144 63 207 

INTERNATIONAL BEAUTY 
PALACE 75010 90 53 143 61 41 102 

MC COIFFURE 75010 33 60 93 19 21 40 

STUDIO 45 75010 21 43 64 20 31 51 

PREMIERE CLASSE 75010 79 130 209 47 49 96 

ALICE COIFFURE 75010 11 12 23 11 12 23 

CRISTAL BEAUTE 75010 35 41 76 28 34 62 

PLAMEDI COIFFURE 75010 84 15 99 81 15 96 

ACOFA COIFFURE (fermé) 75010 18 7 25 18 7 25 

AMIGO COIFFURE 75010 125 40 165 113 35 148 

MBY AMY 75010 7 18 25 6 12 18 

RIM'S COIFFURE 75010 17 46 63 16 39 55 

SANDRINE ET France BEAUTE 75010 52 29 81 49 23 72 

NC COSMETIQUE 75010 64 76 140 41 52 93 

DENIS COIFFURE 75010 18 24 42 11 13 24 

NC BEAUTE 75010 17 7 24 15 7 22 

LY COIFFURE 75010 44 96 140 42 83 125 

LINDSAY BEAUTE 75010 14 33 47 11 23 34 

JMK BEAUTE COSMETIQUE 75010 68 60 128 58 55 113 

CECILE COIFFURE 75010 13 24 37 9 18 27 

COIFFURE D'OR 75010 11 40 51 8 32 40 

KING'S HAIR 75010 35 35 70 28 35 63 

CHÂTEAU 62 75010 5 10 15 5 10 15 

ABIBISH COIFFURE 75017 15 16 31 17 14 31 

GINA COIFFURE 75017 5 12 17 5 12 17 

GNOUMA COIFFURE 75017 2 15 17 2 15 17 

LEONCE COIFFURE 75017 16 27 43 13 26 39 

DONA COIFFURE 75017 9 12 21 8 12 20 

ELEONORE.B 75017 4 28 32 3 28 31 

HODRINO COIFFURE 75017 14 2 16 14 2 16 

A,S,C COIFFURE 75018 94 17 111 80 17 97 

MATONGE (BUNKER) 75018 96 26 122 96 26 122 

KIN COIFFURE 75018 63 120 183 51 61 112 

STAR COIFFURE 75018 64 24 88 58 24 82 

KEKELI COIFFURE 75018 7 27 34 7 27 34 

ARTISTE COIFFURE (MR 
MAMS) 75018 85 57 142 71 42 113 

JP LOBOKO 75018 100 32 132 99 32 131 

DE BO COIFFURE (refus) 
(relancé) 75018 35 15 50 35 15 50 

SENEGAL TRESSE 75018 0 8 8 0 8 8 

THERESA COIFFURE  75018 22 39 61 17 31 48 

JEANINE COIFFURE 75018 29 28 57 29 28 57 
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MICHKA COIFFURE 75018 56 9 65 55 9 64 

N ANA COIFFURE 75018 5 31 36 5 18 23 

NANA TRESSES 75018 2 18 20 2 18 20 

BEBE COIFFURE 75018 43 33 76 43 32 75 

NIKOLE K 75018 33 0 33 33 0 33 

FACEBOOK 75018 41 4 45 37 0 37 

CHEZ MARADONA 75018 15 0 15 15 0 15 

    2124 1651 3775 1854 1273 3127 

CHERY COIFFURE 91000 53 36 89 43 28 71 

JM COIFFURE 91000 59 0 59 54 0 54 

BON GENIE COIFFURE 91130 42 12 54 36 13 49 

CHEZ JENNY COIFFURE 91170 7 17 24 7 17 24 

EMILIE COIFFURE 91260 50 18 68 47 15 62 

HORTY COIFFURE 91260 48 9 57 48 9 57 

LOLITOP 91260 22 10 32 20 9 29 

BEAUTY MINUT' 91260 2 6 8 2 6 8 

    283 108 391 257 97 354 

STEFFY COIFFURE (stephy 
coiffure) 93140 28 43 71 27 42 69 

STAFF VIP( fermé) 93200 87 13 100 77 12 89 

HANS COIFFURE (THE BEST) 93200 249 14 263 234 14 248 

THE BEST 93200 128 29 157 111 28 139 

BLACK LOOK 93200 11 2 13 11 2 13 

NAOMIE COIFFURE  93200 17 8 25 17 8 25 

ELBITO 93200 72 0 72 67 0 67 

GRACE BEAUTE 93200 32 18 50 28 15 43 

CHIC COIFFURE 93200 41 10 51 37 8 45 

ECLIPSE 93200 5 0 5 5 0 5 

NEW SILLYNG COIFFURE 93420 6 1 7 6 1 7 

BAY FOSTONE 93600 65 21 86 59 20 79 

AFRO STAND 93700 30 44 74 30 40 70 

NICO COIFFURE 93700 67 26 93 56 25 81 

    838 229 1067 765 215 980 

CATHY COIFFURE 94200 29 59 88 29 59 88 

BM ESPACE BEAUTE  94200 61 94 155 59 94 153 

JEREM' S HAIR 94200 1 11 12 1 11 12 

AFRICAINE COIFFURE 94400 28 29 57 28 29 57 

MAS COIFFURE 94700 17 23 40 17 23 40 

    136 216 352 134 216 350 

DOSSOU 95200 23 23 46 20 21 41 

ELEGANCE A 95200 27 46 73 26 33 59 

PRESTIGE 95200 26 15 41 16 13 29 

ANTILLES FLANADES 95200 61 27 88 46 14 60 

PARADISE 95200 15 11 26 8 8 16 

POSHEE 95200 26 27 53 24 18 42 

AFRO BEAUTE SHOP ABS 95200 9 17 26 9 17 26 

    187 166 353 149 124 273 

 TOTAUX   3568 2370 5938 3159 1925 5084 
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Tableau 15 : Nombre des séances spéciales de sensibilisation 
 

Etablissements 
Stigmatisation 

de 
l’homosexualité 

Infections 
sexuellement 

transmissibles 
hépatites 

MAS COIFFURE 1 1 1 

ANTILLES FLANADES 1 1 1 

PRESTIGE 1 1 1 

BAY FOSTONE 1 1 1 

AFRO STAND 1 1 1 

JENNY COIFFURE 1 1 1 

JP LOBOKO 1 1 1 

LEONCE COIFFURE 1 1 1 

HAIR XTENS 1 1 1 

NANA TRESSES 1 1 1 

CHERY COIFFURE 1 1 1 

JM COIFFURE 1 1 1 

BON GENIE COIFFURE 1 1 1 

SANDRINE ET France BEAUTE 1 1 1 

NC COSMETIQUE 1 1 1 

DENIS COIFFURE 1 1 1 

AFRICAINE COIFFURE 1 1 1 

    

TOTAUX 17 17 17 

 

 

 

 

Tableau 16 : Nombre des préservatifs et dosettes de gel lubrifiant distribués par 
établissement et par département 
 

Etablissement  Département 
Préservatifs 
masculins  

 PréservatiFs 
féminins Géls  

WHITNEY 75002 0 0 0 

KIMANI COIFFURE 75010 300 0 200 

NEDI COIFFURE 75010 300 20 250 

STAFF PREMIER 75010 400 50 400 

INTERNATIONAL BEAUTY PALACE 75010 200 40 200 

MC COIFFURE 75010 0 0 0 

STUDIO 45 75010 0 0 0 

PREMIERE CLASSE 75010 200 30 100 

ALICE COIFFURE 75010 0 0 0 

CRISTAL BEAUTE 75010 200 0 100 

PLAMEDI COIFFURE 75010 1050 70 1050 

ACOFA COIFFURE (fermé) 75010 0 0 0 

AMIGO COIFFURE 75010 800 80 500 

MBY AMY 75010 0 0 0 

RIM'S COIFFURE 75010 350 40 350 

SANDRINE ET France BEAUTE 75010 0 0 0 
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NC COSMETIQUE 75010 0 0 0 

DENIS COIFFURE 75010 0 0 0 

NC BEAUTE 75010 0 0 0 

LY COIFFURE 75010 100 30 100 

LINDSAY BEAUTE 75010 200 50 200 

JMK BEAUTE COSMETIQUE 75010 0 0 0 

CECILE COIFFURE 75010 0 0 0 

COIFFURE D'OR 75010 0 0 0 

KING'S HAIR 75010 0 0 0 

CHÂTEAU 62 75010 0 0 0 

ABIBISH COIFFURE 75017 400 50 350 

GINA COIFFURE 75017 0 0 0 

GNOUMA COIFFURE 75017 0 0 0 

LEONCE COIFFURE 75017 0 0 0 

DONA COIFFURE 75017 0 0 0 

ELEONORE.B 75017 200 30 200 

HODRINO COIFFURE 75017 100 5 100 

A,S,C COIFFURE 75018 300 60 300 

MATONGE (BUNKER) 75018 100 10 50 

KIN COIFFURE 75018 700 110 700 

STAR COIFFURE 75018 100 20 100 

KEKELI COIFFURE 75018 0 0 0 

ARTISTE COIFFURE (MR MAMS) 75018 250 40 200 

JP LOBOKO 75018 700 70 700 

DE BO COIFFURE (refus) (relancé) 75018 0 0 0 

SENEGAL TRESSE 75018 300 30 300 

THERESA COIFFURE  75018 0 0 0 

JEANINE COIFFURE 75018 0 0 0 

MICHKA COIFFURE 75018 0 0 0 

N ANA COIFFURE 75018 0 0 0 

NANA TRESSES 75018 100 20 50 

BEBE COIFFURE 75018 500 50 400 

NIKOLE K 75018 0 0 0 

FACEBOOK 75018 0 0 0 

CHEZ MARADONA 75018 0 0 0 

    7850 905 6900 

CHERY COIFFURE 91000 100 20 100 

JM COIFFURE 91000 450 30 350 

BON GENIE COIFFURE 91130 200 20 200 

CHEZ JENNY COIFFURE 91170 220 20 220 

EMILIE COIFFURE 91260 600 40 600 

HORTY COIFFURE 91260 300 30 300 

LOLITOP 91260 200 10 200 

BEAUTY MINUT' 91260 0 0 0 

    2070 170 1970 
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STEFFY COIFFURE (stephy coiffure) 93140 200 15 200 

STAFF VIP( fermé) 93200 400 40 400 

HANS COIFFURE (THE BEST) 93200 800 60 660 

THE BEST 93200 300 20 250 

BLACK LOOK 93200 200 10 200 

NAOMIE COIFFURE  93200 150 20 150 

ELBITO 93200 600 40 300 

GRACE BEAUTE 93200 450 20 450 

CHIC COIFFURE 93200 0 0 0 

ECLIPSE 93200 100 0 100 

NEW SILLYNG COIFFURE 93420 0 0 0 

BAY FOSTONE 93600 0 0 0 

AFRO STAND 93700 600 60 600 

NICO COIFFURE 93700 0 0 0 

    3800 285 3310 

CATHY COIFFURE 94200 600 60 450 

BM ESPACE BEAUTE  94200 300 30 200 

JEREM' S HAIR 94200 0 0 0 

AFRICAINE COIFFURE 94400 100 20 100 

MAS COIFFURE 94700 0 0 0 

    1000 110 750 

DOSSOU 95200 100 20 100 

ELEGANCE A 95200 500 60 500 

PRESTIGE 95200 0 0 0 

ANTILLES FLANADES 95200 0 0 0 

PARADISE 95200 0 0 0 

POSHEE 95200 0 0 0 

AFRO BEAUTE SHOP ABS 95200 0 0 0 

    600 80 600 

 TOTAL   15320 1550 13530 
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Tableau 17 : Supports d’information distribués 
 

Désignation Nombre 

HEPATITES VIRALES (Afrique Avenir) 2500 

HEPATITE B (Afrique Avenir) 32000 

HEPATITE C (Afrique Avenir) 3000 

HEPATITE B LES 5 BONNES RAISONS DE SE FAIRE VACCINER 

(INPES) 
400 

HEPATITE B/C LES 10 BONNES RAISONS DE SE FAIRE 

DEPISTER (Afrique Avenir) 
4550 

SIDA & HEPATITES B et C (Mairie de Paris)  200 

VIRUS DU SIDA LE DEPISTAGE DES QU’IL Y A UNE DOUTE 

(INPES) 1400 

  QUESTION D’ADO (INPES-CRIPS-Ministère de la Santé) 300 

LE LIVRE DES IST (INPES -MINISTERE DE LA SANTE) 4400 

TOUS ENSEMBLE AVEC KASSAV CONTRE LE SIDA (Afrique 

Avenir) 500 

   CARTES POSTALES (Afrique Avenir):  2000 

TOUS ENSEMBLE CHANGEONS NOS HABITUDES (Afrique 

Avenir, Diagonale) 1500 

    LIVRET DE SANTE BILINGUE (INPES, Ministère de la Santé, 

Comède)  50 

GENYEN BATAY LA SOU MALADI SIDA (Créole Haïtien) 

(INPES, Ministère de la Santé) 25 

TEST RAPIDE  (Afrique Avenir) 15 

CONSULTATIONS D’INFORMATION & DE DEPISTAGE 

VIH/IST/HEPATITES B &C (CRIPS) 510 

ETES-VOUS SURS DE TOUT SAVOIR SUR LE VIH ET LE SIDA 

(INPES, Ministère de la Santé) 2500 

BOKONO BWA SIDA (Lingala) (INPES Ministère de la Santé) 30 

MIGRANTS ETRANGERS VIVANT EN France -MA SANTE ET MES 

DROITS (Aides) 50 

AMOUR GLOIRE ET SANTE (INPES) 100 

IST Garcons et Filles : - 

COMMENT UTILISER LE PRESERVATIF FEMININ (Afrique Avenir) 

1500 

 

TOI-MEME TU SAIS N°3 (INPES) - 

ROMANS PHOTO DIVERS (INPES) - 

HEPATITES B/C POUR REPONDRE A VOS QUESTIONS  (INPES) 150 

VHC/VIH POURQUOI DEPISTER L’HEPTATITE C ? 250 

IST HOMMES-FEMMES 1800 

CARTES INFO SIDA 980 

ET LA SANTE ON DIT QUOI ?  (INPES) 2000 

 

 
L’Ile de France a été privilégié pour la diffusion des peignoirs, Suite aux 
nombreuses réclamations des exploitants des salons de coiffure en province, 
nous avons été amené à une diffusion sur 3 villes : Toulouse, Lyon et Bordeaux 



36 

 

 
 
Tableau 18. Nombre des peignoirs distribués en provinces 
 
SERIE DENOMINATION CODE POSTAL VILLE QUANTITE 

          

1 SATA FASHION COIFFURE 31000 TOULOUSE 2 

2 REAL HAIR BEAUTY 31300 TOULOUSE 2 

3 WORLD HAIR BEAUTY 31300 TOULOUSE 2 

4 DELPHINE COSMETIQUES 31300 TOULOUSE 2 

5 AFRICA COIFF CHANTAL 31300 TOULOUSE 3 

6 ABSAMY COSMETIQUE 31300 TOULOUSE 2 

7 AFRO EUROPEAN BEAUTE 31300 TOULOUSE 2 

8 MARIAM COIFFURE & MALIK 31300 TOULOUSE 2 

9 OBIALEX BEAUTY  31300 TOULOUSE 3 

10 COSMETIC LOVERS COIFFURE 31300 TOULOUSE 2 

11 SALON PRETTY STAR 31400 TOULOUSE 2 

        24 

          

1 

TRESSES EXTENSIONS ESPACE 

BEAUTE 33000 BORDEAUX 3 

2 STINO STYLE HAIR COIFFURE 33000 BORDEAUX 2 

3 UNIVERS COIFFURE 33000 BORDEAUX 2 

4 SAS ELEGANCE HAIR BEAUTY 33000 BORDEAUX 2 

5 NEW CITY COIFFURE 33000 BORDEAUX 2 

6 AFRICA TRESSES 33000 BORDEAUX 2 

7 Salon CARESSE COIFFURE 33000 BORDEAUX 2 

8 Salon de coiffure ELEGANCE STYLE 33000 BORDEAUX 2 

9 KRYSTAL BEAUTE 33000 BORDEAUX 2 

10 COIFFURE HAIR ONE 33000 BORDEAUX 2 

11 CELEBRITY COIFFURE 33000 BORDEAUX 2 

12 Salon de coiffure EBENITA 33800 BORDEAUX 2 

13 EXCELLENTE BEAUTY 33800 BORDEAUX 2 

        27 

          

1 LA BEAUTE DIVINE COSMETIQUES 69007 LYON 2 

2 BCBG COIFFEUR 69007 LYON 2 

3 Salon de coiffure LES DOIGTS DE FEE 2 69007 LYON 3 

4 SAS FREE BEAUTE 69007 LYON 2 

5 LUMIERE CELESTE COIFFURE 69007 LYON 2 

6 SARL MYLISS BEAUTY 69007 LYON 2 

7 AFRO B COIFFURE 69007 LYON 3 

8 AFRO LOOK COIFFURE 69007 LYON 2 

9 SALON BEAUTY D'ENF'HAIR 69007 LYON 2 

10 ISA FASHION 69007 LYON 2 

11 LYON AFRO COSMETIQUE 69007 LYON 3 

12 ISA @ BEAUTE 69007 LYON 2 

13 CHEVEUX D'OR SAS 69007 LYON 2 

14 HAIR FRANK COIFFURE 69007 LYON 2 

15 HAIR STAR COIFFURE 69007 LYON 3 

        34 

 TOTAL   85 
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Notons que  sur 5084 échanges, il y a eu  environ 380 orientations vers Sida info 
service, CDAG, CMS et autres structures. 
 
Les romans photos et le magazine « Et la santé, on dit quoi ? » sont aussi utilisés  
dans les salons de beauté car les clients lisent des revues et journaux en 
attendant d’être coiffés.  

Parfois, la médiatrice de santé peut être amenée à distribuer les revues aux 
clients. Ce qui peut constituer aussi un bon moyen de démarrer l’intervention. 
 
 

 

1.1.4. L’analyse de l’activité dans les lieux festifs et les salons de 

beauté 

 
En matière d’actions de proximité, deux types d’interventions se distinguent : 
celles dans les salons d’un côté, et celles dans les lieux festifs de l’autre. La 
distinction a des conséquences à la fois sur les méthodes d’intervention, la 
quantité et la nature des services rendus au cours de l’intervention. 
Une différence majeure tient au fait que les salons accueillent un faible nombre 
de clients au moment de l’intervention (une trentaine au maximum, parfois 
moins de 5), tandis que les lieux festifs attirent une population en beaucoup 
plus grand nombre, généralement de l’ordre de plusieurs centaines. Dès lors, 
l’intervention de l’agent de prévention va prendre deux modalités, qui 
tiennent compte de cette différence : 

- dans les salons, nous pouvons considérer que la plupart des personnes  
présentes au moment de l’intervention sont dans une relation 
d’échange avec l’agent de prévention (sauf si elles manifestent 
clairement leur refus d’aborder le sujet lié au VIH – ce qui arrive plutôt 
rarement) 

- dans les lieux festifs, on peut considérer que tous les clients de la soirée 
sont à un moment donné exposés aux messages diffusés par les outils de 
visibilité utilisés (banner up, affiches, stand ou bien dépliants sur les tables, 
et verres gravés dans les discothèques uniquement) ainsi que par les 
interventions du DJ ou du présentateur ; en revanche, les clients ne sont 
pas pour autant systématiquement dans une situation d’échange avec 
l’agent de prévention. 

 
Cette double modalité d’intervention se traduit dans les données d’activité 
synthétisées ci-dessus. Les trois quarts des clients des salons participent 
effectivement à un échange tandis que seuls 8% et 6% des clients des salles 
des fêtes et des discothèques ont un entretien avec l’agent de prévention 
(qu’il s’agisse d’un entretien individuel ou d’un échange en petit groupe 
autour d’une discussion sur le stand). 
 
Cette différence de modalités d’intervention se traduit aussi dans les quantités 
de matériel distribué. Dans la mesure où les outils de prévention sont aussi 
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disponibles sur le stand, voire les tables, dans les lieux festifs, ils sont plus 
couramment distribués que dans les salons, où ils sont donnés de la main à la 
main par l’agent de prévention à l’issue de l’intervention. En moyenne 
annuelle, ce sont ainsi 16 préservatifs masculins qui sont donnés pour 10 clients 
présents dans un salon de beauté, contre respectivement 27 et 20 dans les 
salles des fêtes et discothèques. 
 

En ce qui concerne les lieux festifs, la répartition entre salles des fêtes et 
discothèques de la quantité de matériel de prévention distribué fait apparaître 
que 2 à 4 fois plus de matériels sont distribués dans les salles des fêtes que dans 
les discothèques. Ce phénomène s’explique par une raison : 
en salle des fêtes, les clients ont plus de possibilité de prendre et conserver le 
matériel sur eux au cours de la soirée (sacs à mains, tables et chaises, 
manteaux…) alors qu’en discothèque les effets personnels sont généralement 
laissés aux vestiaires et les vêtements portés ne permettent pas toujours de 
conserver les préservatifs. 
 
Les échanges entre les bénéficiaires de nos actions et les médiateurs (trices) 
de santé constituent une opportunité que nous mettons au service de 
l’amélioration continue de la qualité de nos actions. Lors de nos interventions, 
les personnes rencontrées posent des questions et/ou expriment des 
préoccupations ou des avis qui nous permettent non seulement d’entrer dans 
un vrai dialogue, mais aussi d’appuyer notre réflexion sur le sens de notre 
mission et sur la meilleure façon de la remplir. En effet, les médiateurs (trices) 
de santé  s’attachent à délivrer une information claire et à répondre aux 
questions posées de manière la plus précise possible. Cela aboutit à 
augmenter le niveau de connaissances « techniques » chez les bénéficiaires 
de nos actions.  

Mais les questions posées par les bénéficiaires et les avis et préoccupations 
qu’ils expriment sont empreints de considérations de tous ordres : 
considérations médico-sanitaires certes, mais aussi, sociétales, morales, 
anthropologiques, etc. S’appuyant sur une bonne connaissance du public 
cible, les réponses que nous apportons aux bénéficiaires doivent de ce fait 
tenir compte de ces contingences. Du coup, les échanges avec les 
bénéficiaires ne sont pas seulement des lieux où ces derniers peuvent accroître 
leurs connaissances « techniques », mais aussi des véritables espaces de 
dialogue et de réflexion partagée.  

Au-delà du simple manque d’information, certaines questions ou opinions des 
personnes rencontrées sont révélatrices de représentations erronées ou 
imaginaires, d’idées préconçues, ou de croyances éculées, etc. Les échanges 
avec les personnes qui posent ce genre de questions deviennent alors des lieux 
où nous nous attachons à déconstruire des « fausses réalités », des stéréotypes. 
En d’autres termes, dans le cadre des échanges avec les personnes 
rencontrées, il s’agit non seulement de combler des lacunes en donnant des 
informations « techniques » exactes, mais aussi d’emmener les personnes à 
questionner certaines réalités qui fondent leurs agissements, leurs 
comportements ou leurs opinions, sans pour autant porter des jugements de 
valeur sur ces personnes. De notre capacité à comprendre cela et à intégrer 
ces éléments dans notre discours et dans notre argumentaire, dépend 
l’efficacité de nos messages. 
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Une analyse « au fil de l’eau » des contenus des échanges montre que les 
questions et les opinions exprimées par les personnes rencontrées portent sur 
des problématiques aussi diverses que :  

 Les réticences à l’utilisation du préservatif 

 Les Protections imaginaires/ croyances 

 La morale 

 Les aspects biologiques, cliniques et virologiques du sida, des IST et des 
hépatites 

 Le rejet et les discriminations 

 Le mode d’emploi du préservatif féminin 

 L’homosexualité et l’identité sexuelle 

 La religion et l’homosexualité 

 Etc.  

Sans faire une revue exhaustive des échanges entre les agents de prévention 
et les personnes rencontrées, le petit verbatim de 2015  ci-après donne un bref 
aperçu de quelques-unes des questions posées ou des remarques formulées 
par ces personnes ainsi que de leurs contingences dans la réflexion 
stratégiques constante que mène Afrique Avenir.  

1. Moi, je donne régulièrement mon sang pour aider les malades qui sont 

dans les hôpitaux.  Si on continue à le prendre c'est qu'il est bon 

Je n'ai pas besoin de faire le dépistage (homme) 

Lors de sa visite en 2014  des actions dans les salons de coiffure, Claude 

Evin, Directeur Général de l’Agence régionale de santé d’Ile- de- France  

avait constaté que les médiateurs/trices santé d’Afrique Avenir avaient 

des échanges avec le public  qui dépassent le questionnement sur le 

VIH/Sida 
Ce propos  a soulevé  3 points dans les échanges 

1. L’utilité de donner son sang, occasion pour Afrique Avenir  d’inciter le public 

au don du sang car la participation des populations d’originaires d’Afrique sub-

saharienne au don de sang constitue, en raison du polymorphisme génétique, 

un impératif de santé publique en France. Une partie de cette population 

souffre de la drépanocytose, maladie  nécessitant des transfusions répétées. 

En France, le don repose sur : le bénévolat, l’anonymat, le volontariat et la 

gratuité. Les populations originaires d’Afrique subsaharienne sont imprégnées 

de l’organisation du don de sang dans leurs pays d’origine. En principe on 

donne le sang à une personne que l’on connait et généralement il existe 3 

catégories des donneurs 

 Les donneurs  rémunérés 

 Les donneurs pour un membre de la famille/de compensation 

 Les donneurs non rémunérés. 

 

2. Les rumeurs selon lesquelles les africains sont exclus comme donneurs en 

France. Cette affirmation ne figure pas dans l’Arrêté du 12 janvier 2009 fixant 

les critères de sélection des donneurs de sang en France. 
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3. Les protections imaginaires 

Ce point  est  embarrassant et pose le problème de l’information donnée 

losque les prises de sang sont faites pour le don du sang.  

 

 

2. Pourquoi vous donnez des préservatifs, j'ai appris sur Radio France 

Internationale qu'on a trouvé le médicament et qu'on a plus besoin de 

préservatif. (Homme) 

 
C’est une figure du déni du risque classique chez les migrants ; pour se 

détourner de l’usage du préservatif relaye des fausses rumeurs qui circulent 

dans les réseaux sociaux sur des découvertes éventuelles de médicaments 

contre le sida. Il faudrait prendre de la distance critique avec ces arguments 

en montrant aux personnes que ce ne sont que des rumeurs et qu’il n’existe 

pas encore de médicaments contre le VIH en dehors des ARV reconnus ; lui 

rappeler aussi qu’il y’a d’autres IST et les hépatites qu’il faudrait prévenir.  

Enfin, cela questionne notre présence (présence de la prévention) dans les 

réseaux sociaux pour contrecarrer au mieux les discours trompeurs et qui 

empêchent toute prise de conscience définitive des gestes de prévention.  

 

 

3. Je suis fidèle, j'utilise le préservatif avec ma femme seulement pour 

planifier ses grossesses. (Homme) 

 
De nombreux bénéficiaires des actions de prévention se déclarent fidèles et 

pensent souvent que dès lors ils n’ont pas besoin de prévention. Il faut leur 

rappeler qu’un usage du préservatif de façon séquentielle et désinhibé n’est 

jamais un gage qu’ils ne seront pas contaminés. Il faut aussi rappeler qu’il existe 

plusieurs infections qui passent aussi par d’autres moyens que les rapports 

sexuels ; des formes d’herpès, etc. souligner toujours la nécessité de combiner 

plusieurs méthodes de prévention et que le dépistage est par exemple 

important car on peut utiliser le préservatif avec sa partenaire alors qu’on est 

infecté mais sans le savoir bien avant de la rencontrer ; d’où la nécessité de 

connaître son statut sérologique.  

 

4. Mon mari m'a demandé de le sucer quand je lui ai demandé de me 

le faire, il ne veut pas. (Femme) 
 

 

Une situation récurrente est de demander conseil aux médiateurs/trices 

d’Afrique Avenir sur les pratiques sexuelles.  

Il y’a une double implication dans cette situation. D’une part, cela offre 

une ouverture pour parler de pratiques sexuelles ce qui est aussi un enjeu 
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de prévention ; d’autre part, cela permet de mettre l’emphase sur la 

question des pratiques et comportements sexuels à risque, tout en 

évitant un discours moralisant. Cela implique aussi que les 

médiateurs/trices santé doivent être au fait des pratiques à risque, du 

niveau de risque lié à certaines pratiques.  
 

1.1.5. Les actions dans les lieux  de culte 

 

Dans le contexte d’immigration en Occident, les assemblées chrétiennes 

évangéliques sont des lieux qui tentent d’apporter des solutions symboliques 

ou concrètes à leurs adeptes, et qui leur permettent de réaliser dans leur 

nouvel environnement le sens de leur vie communautaire antérieure. Par 

ailleurs, elles sont des lieux où des guérisons miraculeuses sont censées se 

produire. De ce fait, elles attirent de nombreuses personnes parmi les migrants 

d’origine africaine, en quête de guérison, et constituent une part importante 

du « marché thérapeutique » du pays d’accueil.  

Afrique Avenir s’intéresse particulièrement à ces communautés de vie comme 

terrain de sensibilisation et d’information sur le VIH/SIDA. Dans son approche, 

elle reconnaît la complémentarité d’une approche spirituelle du VHIH/sida 

avec une approche biomédicale ; d’où l’association des responsables des 

communautés chrétiennes évangéliques à nos actions. Mais, Afrique Avenir 

entend rester vigilante en faisant appel au sens de responsabilité, au 

discernement et à la complémentarité des approches.  

Le travail préparatoire à une action coordonnée et structurée dans les 

assemblées chrétiennes pour réduire la stigmatisation liée au VIH a débuté au 

cours de l’année 2008, à la suite de plusieurs expérimentations menées les 

années précédentes. Ce maillage avec des églises membres de la 

Communauté des Eglises d’expressions Africaines de France (CEAF) a offert à 

Afrique Avenir un judicieux terrain d’expérimentation et a permis d’aller en 

contact avec d’autres assemblées indépendantes ou des autres 

organisations.  

C’est aussi dans ce type d’assemblées que souvent l’on peut entendre des 

messages, éloignés de ceux validés par les autorités scientifiques et médicales 

ainsi que les pouvoirs publics en matière de VIH/sida.  

 

En amont de nos interventions, il y a des entretiens avec les responsables des 

assemblées. Dès lors que le contact est établi avec le responsable de 

l’assemblée identifiée, celui-ci selon son calendrier, fixe un rendez-vous 

d’entretien. Plusieurs contacts sont nécessaires avant d’aboutir à ce rendez-

vous. La participation des animateurs d’Afrique Avenir en amont au culte 

avant l’intervention est souvent appréciée par les Responsables et membres 

des assemblées chrétiennes.  

Le rendez-vous d’entretien est un moment important et décisif dans la relation 

que l’on veut nouer avec l’église. Ces entretiens permettent, à chaque 

responsable rencontrée, pasteur ou berger, d’évaluer ses propres 
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connaissances sur le VIH en même temps de s’assurer que les messages 

véhiculés par l’association Afrique Avenir, quoi que relevant de la santé 

publique, ne vont pas heurter les participants ou ne sont pas incompatibles 

avec les préceptes bibliques. A cette occasion nous évaluons aussi les 

contraintes auxquelles l’intervention projetée peut faire face.  

Pour l’association Afrique Avenir, ces rencontres constituent un moment 

privilégié pour amener les responsables religieux à une prise de conscience, 

avec la nécessité de mettre en place une pastorale du sida dans leur ministère.  

A la différence des interventions dans les salons de beauté et en milieux festifs, 

l’exposition ou la mise à disposition des préservatifs et gel dans les assemblées 

chrétiennes n’est pas prévue. L’information et la sensibilisation se font en 

s’appuyant sur la projection du film « Que puis-je faire ? ». Néanmoins et 

souvent par précaution, les agents de prévention d’Afrique Avenir disposent 

dans leur véhicule de l’ensemble du matériel pour pouvoir faire face 

éventuellement aux cas où pour une raison pédagogique les participants en 

seraient demandeurs.  

En plus de la Communauté des Eglises d’expression Africaine de France 

(CEAF), nous sommes entrés en contact avec :  

- les églises membres de la Fédération des Eglises et Communautés 

Baptistes Charismatiques(FECBC),   

- l’Entente et Coordination des Œuvres Chrétiennes (ECOC),  

- l’Union des Eglises Evangéliques Haïtiennes et Afro-Caribéennes (UEEHA) 

et  

- les Groupes de Renouveau Charismatiques catholiques. 

 

En parallèle à ce travail de réseautage, l’équipe d’Afrique Avenir a réalisé 
comme prévu dans la convention les actions ci-dessous indiquées. 
 

 

 

Contexte 

La stigmatisation des personnes vivant avec le VIH ou le Sida est liée à la 

connexion erronée que la pensée chrétienne a souvent faite entre sexualité et 

péché. Ce  n’est pas  la stigmatisation des personnes vivant avec ou étant 

affectées par le VIH ou le SIDA  qui est un péché, mais éventuellement les 

circonstances dans lesquelles la transmission du virus a eu lieu. Le VIH et le Sida 

deviennent alors des preuves d’immoralité. Dans certaines églises, le Sida est 

considéré comme le fruit du péché, ou une malédiction divine. C’est pourquoi 

les discussions sur ce sujet sont difficiles et souvent évitées. 

L'annonce de la séropositivité au VIH/SIDA entraîne souvent une 

déstructuration de l'identité de la  personne. Celle-ci cherche par tous les 

moyens à guérir. Pour la personne séropositive, le recours à la religion/au 

spirituel apparaît comme un moyen de préserver son intimité, voire, de se 

donner une identité autre que celle de malade. Ainsi la plupart des africains,   
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se tournent vers la religion, la spiritualité pour puiser les ressources spirituelles 

nécessaires pour transcender cet état. La personne se lance donc dans la 

recherche d’une guérison intégrale (physique et morale/spirituelle).  

De plus en plus, certaines églises évangéliques offrent aux malades l'assurance 

d'une guérison miraculeuse à condition qu'ils renoncent à leur passé pour se 

donner au Seigneur, autrement dit, qu'ils quittent leur obédience d’origine pour 

adhérer à  ces églises. Ces dernières font croire que toute maladie y (compris 

le sida) peut être guérie si on a la foi, si l'on est souvent au temple, si l'on obéit 

au prophète (y compris sur le montant des dons à lui verser!). Dans  certaines  

églises évangéliques dites de Réveil, on refuse même d’accepter qu’un enfant 

de Dieu (parce qu’il est pur) puisse être contaminé.  

Une telle attitude amène souvent à un discours stigmatisant : seuls donc ceux 

qui ne sont pas enfants de Dieu (donc impurs)  ou non protégés  par le Saint 

Esprit, ou le sang de Jésus sont susceptibles à être contaminés.    
  

Ces constats poussent Afrique Avenir à agir au niveau des églises pour 

sensibiliser et les fidèles et les responsables religieux sur la nécessité de délivrer 

les bonnes informations relatives au VIH/SIDA (soutien, traitement, dépistage, 

prévention). 

 

Matériel nécessaire 

- Vidéo projecteur 

- Ordinateur portable 

- Film « Que puis-je faire ? » 

- Rallonge multiprise 

- Enceintes 

- Ecran 

- Enveloppes contenant 4 cartons (rouge, vert, jaune et blanc) 

- Moyens de transport  du matériel  

 

Contenu du film 

Le film Que puis-je faire ? raconte la vie et le ministère sur le VIH/SIDA du 

Révérend Gidéon Byamugisha, un pasteur ordonné de l’Eglise Anglicane et 

chanoine de la Cathédrale St Paul du Diocèse Namirembe (Ouganda). En 

1992, le chanoine apprend qu’il  est séropositif. Il parle ouvertement de sa 

séropositivité. 

 

Ce film n’a pas été réalisé pour célébrer la vie de Gidéon Byamugisha. Il a été 

conçu pour partager des leçons que Gidéon a tirées de son propre 

cheminement avec le VIH. Il montre le choix que le chanoine Gidéon fait pour 

apprendre a vivre ouvertement et de façon positive avec le VIH, et le rôle qu’il 

joue pour aider les églises à faire face à l’énorme défi que représente 

l’épidémie du VIH. 
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A travers son ministère sur le VIH, le chanoine Gidéon recommande des 

stratégies de prévention du VIH plus pertinentes et efficaces. Il appelle les 

chrétiens à se débarrasser de leurs jugements envers les personnes 

séropositives et à leur offrir amour et soutien  à la place. Il encourage les églises 

à propager l’espoir et non la peur. 

 

A travers sa vie et son ministère sur le VIH, Gidéon Byamugisha a montré la 

contribution que les dirigeants des églises peuvent apporter aux activités liées 

à la prévention, à la prise en charge et au sein de chaque assemblée en 

particulier. 

 

Objectif 

A  l’issue de la séance, les participants doivent être capables d’identifier : 

- les effets de la stigmatisation dans la lutte contre le sida,  

- les actes de vie quotidienne qui ne transmettent pas le virus, et  

- d’envisager la mise  en place des actions de soutien aux PVVIH. 

 

 

Déroulement / Méthodologie de l’intervention 

 

Première séquence : une introduction (5 minutes) 

Situer la problématique du sida dans le monde et en France auprès des 

populations africaines. Rappeler qu’il y a l’infection certes, mais qu’il y a aussi 

toutes les autres souffrances que cela a engendrées (injustices sociale, 

inégalités, stigmatisation, etc.). Les chrétiens ne peuvent pas rester indifférents 

devant la souffrance de leurs semblables 

 

Annoncer que le film a été réalisé en Afrique et signaler que les prêtres 

anglicans sont mariés contrairement aux catholiques  

 

Deuxième séquence : Le film*(extrait de 30 minutes) 

Proposer le visionnage du film « Que puis-je faire ? ». 

Témoignage d’un homme de Dieu confronté à l’épreuve du sida qui raconte 

son parcours. 

 

Troisième séquence : Echange (45 minutes) 

Inviter les participants à réagir sur ce témoignage. 

Veiller à l’organisation du temps 

 

Dans le film l’homme de Dieu insiste sur l’importance du dépistage. 

Poser la question suivante : Quelles sont les personnes qui ont déjà fait le test 

 de dépistage ?  

 Après avoir compté le nombre de celles qui l’ont déjà fait, demander aux 

personnes qui ne l’ont pas fait d’expliquer pourquoi elles ne l’ont pas encore 

fait.  
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Relancer l’échange avec une adaptation de la technique de l’Abaque de 

Régnier avec 2 affirmations : 

 Quelqu’un qui est séropositif, c’est quelqu’un qui a  péché 

 Une personne séropositive peut épouser une personne séronégative 

 

Distribuer  25 enveloppes contenant chacune 4 cartons pour un groupe de 50 

personnes. Expliquer la signification des couleurs : 

 Vert : d’accord 

 Rouge : pas  d’accord 

 Jaune : mitigé 

 Blanc :  ne peux pas me situer 

 

Après l’explication des couleurs, chaque participant détenteur d’un carton 

exprime son opinion en montrant le carton de son choix. Un ou 2 participants 

dans chaque  groupe de couleur (sauf le blanc) justifie son choix. 

 

Puis l’échange est ouvert à tous les participants. Conclusion par les animateurs 

  

Mot de la fin par le responsable religieux 

 

Fin de la séance 

Renseigner la fiche d’intervention  

Toutes ces interventions ont été greffées dans un ensemble d’activités de 

chaque assemblée chrétienne 

 

 

 
Données d’activité : 
Tableau 17 : Nombre des lieux où les débats ont été organisés 
 

1.  Mission Evangélique l'Amour du Prochain 

33, rue des Dames  

77130 MONTEREAU FAULT YONNE 

 

  

1.  Eglise Protestante Evangélique de Tremblay en France 

6-8, avenue Charlemagne 

93420 VILLEPINTE 

 

 

2. Renouveau Charismatique le Cénacle 

Notre Dame de la Paix 

 95400 ARNOUVILLE 

 

 

3. Centre Evangélique la Puissance de la Résurrection 

71, rue Etienne Dolet  
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94140 ALFORTVILLE 

 

 

4. Centre D'Evangélisation le Réveil 

27, rue Charles Michel  

93200 SAINT DENIS 

 

 

5. Assemblée Evangélique BETHESDA 

 Centre Chrétien Hosanna  

20, bld Galliéni  

93360 NEUILLY PLAISANCE 

 

 

6. Assemblée de Dieu "Le  Troupeau" 

40, bld François Abert  

86000 POITIERS 

 

7. Eglise Evangélique "Je Suis" 

7, rue de l'Acqueduc 

Darcy 21121 

FONTENAINE-LESDIJON 

 

 

8.  Eglise Evangélique les Palmiers  

40, Rue Virgile 

 42100 SANT ETIENNE 

 

 

9. Eglise Evangélique et Charismatique La Moisson de l'Eternel 

5, rue Le Corbusier  

77330 OZOIR LA FERRIERE 

 

10.  Eglise Victory Church  

15, bld Jean Moulin  

63000 CLERMONT FERRAND 

 

12 . Eglise du Christ Vivant  

1163, rue de Montaran  

45770 SARAN 

 

13. Eglise Carrefour de la Gloire  

28, rue de la Malterie  

59700 MARCQ EN BAREUIL 

 

14 Eglise MRJ Bethel  

16 B, rue Victoire 67205 

OBERHAUSBERGEN 
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(Strasbourg) 

 

 

15. Eglise Evangélique Protestante CEP 

11, rue du Héron 67300 

SCHILTIGHEM 

(Strasbourg) 

 

 

16. Communauté Chrétienne Eau Vive 

4, rue Louis Armand  

92100 ASNIERES SUR SEINE 

 

 

 

17. Eglise Evangélique Trompette 

de la Vérité249 Quai Voltaire  

77190 DAMMARIE LE LYS 

 

18. Centre Evangélique le Buisson Argent 

30 rue Delizy  

93500 PANTIN 

 

 

19. Communauté Chrétienne de 

Paris (CCDA) 

Rue de Romainville 

75019 PARIS 
 

Tableau 19 : Supports d’information distribués 
 

Désignation Nombre 

HEPATITES VIRALES (Afrique Avenir) 50 

HEPATITE B (Afrique Avenir) 200 

HEPATITE C (Afrique Avenir) 200 

HEPATITE B LES 5 BONNES RAISONS DE SE FAIRE VACCINER 

(INPES) 
500 

HEPATITE B/C LES 10 BONNES RAISONS DE SE FAIRE 

DEPISTER (Afrique Avenir) 
20 

LE LIVRE DES IST (INPES -MINISTERE DE LA SANTE) 700 

   CARTES POSTALES (Afrique Avenir):  250 

TOUS ENSEMBLE CHANGEONS NOS HABITUDES (Afrique 

Avenir, Diagonale) 350 

    LIVRET DE SANTE BILINGUE (INPES, Ministère de la Santé, 

Comède)  10 

CONSULTATIONS D’INFORMATION & DE DEPISTAGE 

VIH/IST/HEPATITES B &C (CRIPS) 50 
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ETES-VOUS SURS DE TOUT SAVOIR SUR LE VIH ET LE SIDA 

(INPES, Ministère de la Santé) 2500 

MIGRANTS ETRANGERS VIVANT EN France -MA SANTE ET MES 

DROITS (Aides) 50 

ET LA SANTE ON DIT QUOI ?  (INPES) 1500 

 

Tableau 20 : indicateurs de services délivrés  
 

Interventions Nombre 

Interventions (vidéo animations) 30 

Lieux 19 

Public Nombre 

Entrées  

Hommes 650 

Femmes 12000 

Sous-total entrées 1850 

Echanges  

Responsables religieux 32 

Membres 300 

Sous-total échanges 332 

Nombre des cartons verts (Abaque Régnier) 800 

Nombre des cartons rouges (Abaque 

Régnier) 300 

Nombre des responsables ayant préparé le 

matériel audiovisuel pour les vidéoanimations 10 

 
 

A la différence des interventions en salons de beauté et en lieux festifs, la mise 
à disposition de préservatifs et gel constitue une exception, au regard du lieu 
d’intervention (assemblée chrétienne). Toutefois, les agents de prévention 
d’Afrique Avenir ont toujours ce type de matériel avec eux pour pouvoir 
répondre aux situations où le public des assemblées serait en demande.  
 

Analyse des contenus des vidéo projections/débats  

 

L’analyse des débats réalisés au cours de l’année 2015 fait apparaître les 

mêmes préoccupations qu’en 2014.  Les usagers, au travers de leurs questions, 

ont très majoritairement exprimé des opinions ou bien étaient en attente de 

réponses sur les mêmes thématiques que celles abordées par les publics des 

salons et des lieux festifs, à l’exception des questions sur les préservatifs : 

protections imaginaires & croyances ; morale ; aspects biologiques, cliniques 

et virologiques du sida, des IST et des hépatites ; rejet & discriminations. Les 

agents ont bien sûr répondu aux différentes questions techniques afin 

d’augmenter les niveaux de connaissances des usagers, mais ils ont aussi offert 

des espaces de réflexion et de dialogue sur les croyances et les 

représentations.  
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Quelques questions posées en 2015 
 Comment accueillir les PVVIH alors qu’elles  se cachent ? 

 Comment le virus est-il passé du singe à l’homme ? 

 Le pasteur Gédéon est-il en vie ? 

 Comment a-t-il été contaminé lui un homme de Dieu ? 

 Comment le virus s’est-il répandu en Afrique ? 

 Nous croyons au Saint Esprit, mais nous n’avons pas perçu dans le film, la 

place de la spiritualité. Pourquoi ? 

 Peut-on guérir du sida ? 

 Pourquoi  insistez-vous trop sur le préservatif ? En dehors du préservatif, n’y a-

t-il pas d’autres modes de protection ? 

 Pourquoi seulement le sida alors qu’il y’a d’autres maladies tel que le 

cancer ou la malaria ? 

 

 

Pour relancer les échanges, nous utilisons l’Abaque de Régnier qui permet aux 

uns et aux autres d’exprimer leurs opinions à partir de l’affirmation suivante : « 

Il est acceptable qu’une personne séronégative épouse une personne 

séropositive ou vice versa ». 

Ceux qui ne sont pas d’accord (carton rouge), justifie leur opinion par la peur 

d’être contaminé, la peur d’être veuve ou veuf peu après le mariage. L’image 

de la mort imminente liée au VIH est présente chez ces personnes.  

Ceux qui sont d’accord (carton vert), justifient leur opinion par le fait que l’état 

actuel de la médecine permet qu’une personne séropositive puisse vivre avec 

une personne séronégative.  Vivre avec une personne séropositive lorsqu’on 

ne l’est soi-même est possible. De nombreux cas l’attestent, notamment depuis 

que les progrès de la science permettent à des personnes contaminées de 

vivre quasi normalement. Mais, cela ne va pas sans contraintes. On peut 

comprendre qu’il y ait des personnes qui ne sont pas prêtes à faire le pas 

notamment par manque d’informations, par peur de discrimination ou pour 

des raisons culturelles. Sur ce dernier point, l’Africain est membre des 

communautés parentales qui dépassent sa personne et qui priment sur elle.  
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1.1.6. Les tests rapides d’orientation diagnostique de l’infection 

par le VIH  

 

1.1.6.1 Le dispositif 

 

Le dispositif nécessaire à la mise en place des actions TROD comprend un 

camping-car, 3 barnums sur lesquels sont collés différentes affiches sur le 

dépistage du VIH Hépatites et  des totems qui  rendent visibles le lieu où se 

déroule le dépistage, un stand d’information et un partenariat avec les 

services hospitaliers pour la prise en charge des tests réactifs. 

Son installation  et son démontage est la partie lourde pour réaliser les tests, 

elles  nécessitent au moins 4 personnes et  durent 2 heures 

 

 

 

 

 

 

 
 

Les totems sont installés tout autour des barnums et des lieux de passage pour 

signaler la présence du dispositif de dépistage. 

 

Certaines municipalités demandent d’afficher l’autorisation de stationnement 

la veille de l’intervention 
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Unité mobile de dépistage stationnée à Marcadet (75018 Paris). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Nettoyage des barnums 

dans une station-service 
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Tableau 21 : Les données 2015 

 

« Soutien aux activités de dépistage communautaire par TROD VIH »   

Rapport de l’activité réalisée dans le cadre  

de la convention signée avec l’assurance maladie 

N°  Département : _ 75_ _ _         Région : _ Ile de France_ _ __        Année (=N-1)  2015 _ 

__ 
 

 Nom et adresse de la structure de prévention ou 

associative :  

AFRIQUE AVENIR 

22, rue des Archives 

75004 PARIS 

 

 Téléphone :      0629925644     

 

 Nom du responsable :  Romain MBIRINBIDI 

Personne ayant rempli le 

questionnaire 

Nom :  Angèle DELBE 

 

Assistante Administrative 

 

Téléphone : :      01 42 77 41 31    

 

Email : aafriqueavenir@gmail.com 

 

Consignes : 
 Le rapport demandé lors de l’année en cours N, concerne les données de l’année précédente (soit N-1), 

 Ne laisser aucune plage vide, 

 Indiquer « 0 » si la donnée est nulle, 

 Indiquer « ND » si la donnée existe mais n’est pas disponible ou si la donnée n’existe pas. 

 

PERSONNEL 

Personnel dédié à l’ensemble de  l’activité  de dépistage en nombre et 

équivalent temps plein (ETP)  

 dont professionnels de santé………………………………………… 

 dont non professionnels de santé…………………………………… 

Nbre        ETP 

[___]  [_____] 

[_17_]    [_3_] 

 

 

 

ACTIVITE  DE DEPISTAGE  

Nombre total de TROD réalisés (A)…………………………………………… 

 dont nombre de TROD réalisés chez  des 

Hommes…………………………… 

 dont nombre de TROD réalisés chez  des 

Femmes……………………………. 

 dont nombre de TROD réalisés chez  des 

Trans……………………………….. 

[___3505__] 

[__2449__] 

       [_   1056___]   

 [___0____] 

 

Nombre total de TROD chez des personnes non francophones, ayant nécessité un 

recours à un interprète 

…………………………………………………………………………….. 

 dont nombre de TROD ayant nécessité un recours à un interprète 

professionnel… 

 

[___1__] 

[____1___] 

 

mailto:aafriqueavenir@gmail.com
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ANTÉCÉDENTS DE RECOURS AU DÉPISTAGE CHEZ LES PERSONNES 

TESTÉES  

 Nombre de personnes n’ayant jamais réalisé de dépistage du VIH au cours de 

leur vie 

 Nombre de personnes dont le dernier dépistage date de plus d’1 an 

 Nombre de personnes ayant réalisé un test de dépistage dans les 12 derniers 

mois 

 Ne sais pas   

[__ 957__] 

[_ 1216__] 

[_1329 _] 

[_ 3 _] 

 Nombre de personnes ayant déjà réalisé au cours de leur vie un dépistage par 

TROD  

[_ 934_] 

 

 

REPARTITION SELON LES PUBLICS  
 Nombre de TROD 

réalisés dans le 

local de la structure  

 dont  nombre 

de TROD 

positifs 

Nombre de TROD réalisés au 

cours d’actions menées dans les 

lieux de vie ou locaux de 

partenaires  

 dont nombre 

de TROD 

positifs 

Chez les HSH  

 

- dont nombre d’Hommes 

- dont nombre de Trans 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[___  0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0__] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

Chez les personnes 

migrantes 

 

- dont nombre d’Hommes 

 

- dont nombre de Femmes 

 

- dont nombre de Trans 

 

[_     7 __] 

 

[__    3   _] 

 

[__    4  __] 

 

[_______] 

 

[_      0    _] 

 

[___ 0 __] 

 

[____0__] 

 

[_______] 

 

[__2642_] 

 

[_  1919_] 

 

[____723__] 

 

[_______] 

 

 

[____24___] 

 

[___14__] 

 

[____10___] 

 

[_______] 

Chez les UD  

 

 

- dont nombre d’Hommes 

 

- dont nombre de Femmes 

 

- dont nombre de Trans 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

 

[___0____] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[___  0____] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

Chez les  personnes qui 

se prostituent  

 

 - dont nombre d’Hommes 

 

- dont nombre de Femmes 

 

- dont nombre de Trans 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[___0___] 

 

[____0___] 

 

 [____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 
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Chez autres personnes 

en situation de précarité 

 

- dont nombre d’Hommes 

 

- dont nombre de Femmes 

 

- dont nombre de Trans 

 

[___0____] 

 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 
    [____0___] 

 

 

[____0___] 

 

[____0___] 

 

     [____0___] 

 

Autres publics 

 (détailler dans la partie 

commentaire) 

 

[______] 

 

 

 

[____0___] 

 

 

[___856____] 

 

[_____0__] 

Totaux  [___7____] 

(B) 

[____0___] 

 

 [___3498____]  

(C) 

[___24____] 

 

 

 

RESULTATS POSITIFS ET ORIENTATION DES PERSONNES  

Nombre de TROD  positifs : 

 dont nombre de TROD positifs confirmés par des tests classiques 

 dont nombre de faux positifs  

 dont nombre de personnes ayant un TROD positif mais qui 

connaissaient déjà leur séropositivité (détailler les raisons en 

commentaires). 

 dont nombre de personnes pour lesquelles on ne connait pas le résultat 

de la confirmation 

[__24__] 

[___0 ___] 

[___0____] 

[___  0____] 

[____0___] 

 

Nombre de personnes ayant un TROD positif et une prise en charge de l'infection à 

VIH dans les 3 mois suivant la date du TROD positif 

 

[____0___] 
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COMMENTAIRES 

NOMBRE DE TROD REALISES 3505 

Dont : 

Nombre TROD réalisés chez des hommes 

 

Nombre TROD réalisés chez des femmes 

Nombre TROD réalisés chez des trans 

 

ANTECEDENTS DE RECOURS AU DEPISTAGE CHEZ LES 

PERSONNES TESTEES 

Nombre de personnes n’ayant jamais réalisées de 

dépistage VIH au cours de leur vie 

 

Nombre de personnes dont le dernier dépistage remonte à 

plus d’un an 

 

Nombre de personnes ayant réalisées un test de dépistage 

dans les 12 derniers mois 

 

Nombre de personnes ayant déjà réalisées au cours de leur 

vie un dépistage par TROD 

 

Au cours de cette année 27.31% des personnes qui ont 

fréquenté le dispositif ont fait le test, pour la première fois 

de leur vie. 

Nous avons réalisé 2649 tests (75.57%) auprès des migrants 

(selon la définition de l’INSEE) et 856 tests (24.43%) auprès 

des personnes étrangères et françaises ; dont 529 auprès 

des hommes et 327 auprès des femmes. 

 

 

Parmi les personnes dépistées, une femme avec un Trod 

réactif a été orientée et accompagnée à l’hôpital Bichat. 

Ayant été mise dans le système des soins, une pathologie 

rénale a été découverte, elle est actuellement sous dialyse 

 

3 personnes ont obtenu l’AME. 

 

 

69.99% 

 

30.11% 

 

 

 

27.31% 

 

 

34.47% 

 

 

38.79% 

 

 

 

26.20% 

 

 

 

POO 
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Tableau 22: Récapitulatif  des lieux d’intervention, âge, sexe et lieux 

d’orientation des personnes dépistées avec un résultat réactif  
 

  Date  
Lieu 

d'intervention 

A

g

e 

Sexe Lieu d'orientation 

Observatio

ns 

éventuelles  

1 02/02/2015 

Siège - 22 rue 

des Archives - 

75004 PARIS 56 F 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS   

2 17/02/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 49 H 

Hôpital Bichat - 

75018  PARIS   

3 17/02/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 36 H 

Hôpital Bichat - 

75018  PARIS   

4 04/03/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 22 F 

Hôpital Bichat - 

75018  PARIS   

5 18/03/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 36 F Hôpital F. Widal   

6 19/03/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 28 F 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS   

7 08/04/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 48 H 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS   

8 08/04/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 33 H 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS  

9 29/04/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 33 H Hôpital F. Widal  

10 13/05/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 33 H 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS  

11 26/05/2015 

Av. Georges 

Gosnat 94205 

IVRY S/SEINE 46 H   

En situation 

d'évitement 

12 27/05/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 55 F   

En situation 

d'évitement 

13 29/05/2015 

Place Allende 

95200 

SARCELLES 41 H   

En situation 

d'évitement 

14 16/06/2015 

Grigny Centre  

- 91350 

GRIGNY 32 H   

En situation 

d'évitement 

15 22/07/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 52 H 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS   
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16 18/08/2015 

Grigny Centre 

- 91350 

GRIGNY 55 F 

Centre hospitalier 

Sud Francilien - 

91100CORBEIL 

ESSONNE   

17 19/08/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 22 H 

Hôpital 

Delafontaine - 

93200 SAINT DENIS   

18 01/09/2015 

Place des 

Terrasses -  

91101 EVRY 46 H 

Hôpital Bichat - 

75018  PARIS   

19 06/09/2015 T. SEVRAN 93 55 F 

Hôpital Bichat - 

75018  PARIS   

20 09/09/2015 

92 Bd Barbès - 

75018 PARIS 24 F 

Hôpital Bichat - 

75018  PARIS   

21 25/09/2015 

 Gare 9300 

Saint Denis 37 F 

Hôpital 

Delafontaine - 

93200 SAINT DENIS   

22 10/11/2015 

Rue Pierre 

Sémard - 

91265 JUVISY 24 F 

Centre hospitalier 

Sud Francilien - 

91100CORBEIL 

ESSONNE   

23 02/12/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 49 H 

Hôpital St Louis - 

75010 PARIS   

24 02/12/2015 

Métro 

Marcadet - 

75018 PARIS 23  F Hôpital F. Widal   
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Tableau 23. Matériel distribué au stand 

     

 Préservatifs masculins     69870 

 Préservatifs féminins     10766 

 Gels   20424 

     

   

      

       NOMBRES  

1 HEPATITE B  (Afrique Avenir) 1240 

2 HEPATITE C  (Afrique Avenir) 1388 

3 
HEPATITEB LES 5 BONNES RAISONS DE SE FAIRE VACCINER 

(INPES) 620 

4 
HEPATITES B/C 10  RAISONS DE SE FAIRE DEPISTER (Afrique 

Avenir) 660 

5 HEPATITES VIRALES (Afrique Avenir) 1704 

6 TEST RAPIDE DU VIH ( (Afrique Avenir)  16 

7 SIDA & HEPATITES B & C (Mairie de Paris) 416 

8 VIRUS DU SIDA LE DEPISTAGE  (INPES) 312 

9 
CONSULTATIONS D'INFORMATION & DE DEPISTAGE  VIH/IST/ 

HEPATITES B & C  (CRIPS) 760 

10 FEMMES & IST (Kiosque) 44 

11 LE LIVRE DES IST (INPES - Ministère de la Santé) 836 

12 TOUS ENSEMBLE AVEC KASSAV CONTRE LE SIDA (Afrique Avenir) 484 

13 
TOUS ENSEMBLE CHANGEONS NOS HABITUTES (Afrique Avenir, 

ARS, Diagonale) 664 

14 
ETES VOUS SURS DE TOUT SAVOIR SUR LE VIH ET LE SIDA  (INPES - 

Ministère de la Santé) 872 

15 
LIVRET DE SANTE BILINGUE (INPES, Ministère de la Santé, 

Comède…) 160 

16 
 GENYEN BATAY LA SOU MALADI SIDA (créole Haïtien) (INPES, 

Ministère de la Santé) 164 

17 BOKONO BWA SIDA (LINGALA)  - (INPES - Ministère de la Santé) 96 

18 QUESTIONS D'ADOS (INPES - CRIPS - Ministère de la Santé) 118 

19 
MIGRANT ETRANGER VIVANT EN FRANCE - MA SANTE ET MES 

DROITS (Aides) 84 

20 CARTES POSTALES  (Afrique Avenir)  2150 

21 COMMENT UTILISER LE PRESERVATIF FEMININ ? (Afrique Avenir) 559 

22 ROMAN PHOTO DIVERS (INPES) 412 

23 TOI-MÊME TU SAIS N°3 (INPES) 170 

24 VOUS VOUS POSEZ DES QUESTIONS SUR ….. (INPES) 200 

25 ET LA SANTE ON DIT QUOI ? (INPES) 1611 

26 LA MENACE (INPES) 190 

27 HEPATITES B/C  POUR REPONDRE A VOS QUESTIONS (INPES) 48 

28 VHC/VIH POURQUOI DEPISTER L'HEPATITE C ? 92 

29 IST HOMMES – FEMMES 30 
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Figure1. TROD Autorisés / TROD Réalisés 
 

 
 

 

 

Figure 2. Trod réalisés / Trod Réactifs 
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Figure 3.Cartographie des lieux, en rouge lieux déjà investis depuis 2012  et en 

vert  les prochains lieux à investir 
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1.1.7. Partenariat avec les autres associations 

  

 

AREMEDIA, mise à disposition du véhicule Trod d’Afrique Avenir à l’équipe 

médicale du CDAG Fernand Widal et d’un chauffeur, participation   des 

médiateurs et bénévoles aux maraudes, 75010 Paris 

ASSOCIATION Marie Madeleine, mise à disposition des 2 Trodeurs, Centre 

Fréderic Ozanam, 78000 Versailles 

Association BAMESO, mise à disposition d’1 Trodeur ; 93150 Le Blanc Mesnil 

 

 

 

1.1.8. Résultats des quizz en 2015  

 

QUIZZ  ALCOOL 
1. Quels sont les risques liés à l’abus  ou à l’excès d’alcool en discothèques ? 

 Accidents 

 Relations sexuels non protégées 

 Maladies  

 Agressions sexuelles 

 Endormissement sur la voie publique 

 VIH 

 Autres 

2.  Pouvez-vous citer un moyen d’éviter de prendre des risques quand on a trop bu en 

discothèque ?  

 Ne pas conduire 

 Prendre une douche froide 

 Prendre un café noir 

 Avaler  un bouillon chaud  

 Eviter les rapports sexuels avec une ou un partenaire 

occasionnel(le) 

 

3. Pensez-vous que ce soit risqué pour vous de consommer de l'alcool de manière 

excessive en discothèque? 

1. Oui  

2. Non 
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Abus ou excès d'alcool___ 

 

1- QUELS SONT LES RISQUES LIES A L'ABUS OU L'EXCES D'ALCOOL EN DISCOTHEQUE ? 

Abus ou excès d'alcool___ Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 6 0,7% 

Accident 798 90,8% 

Relations sexuelles non protégées 621 70,7% 

Maladie(cirrhose du foie) 121 41,3% 

Agressions sexuelles 363 60,8% 

Endormissement sur la voie publique 501 57,7% 

VIH,Autres... 447 50,9% 

TOTAL OBS. 879  

 

Le nombre de citations est supérieur au nombre d'observations du fait de réponses multiples 

(6 au maximum). 

Moyen d’éviter les risques  

 

2 - POUVEZ-VOUS CITER UN MOYEN D'EVITER DE PRENDRE DES RISQUES QUAND ON A TROP BU 

EN DISCOTHEQUE ? 

MOYEN D'EVITER LES RISQUES Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 18 2,1% 

Ne pas conduire 804 91,5% 

Prendre une douche froide 36 4,1% 

Prendre un café noir 51 5,8% 

Avaler un bouilon chaud 27 3,1% 

Eviter les rapports sexuels avec une ou un partenaire occasionnel(le) 519 59,0% 

TOTAL OBS. 879  

 

Le nombre de citations est supérieur au nombre d'observations du fait de réponses multiples 

(2 au maximum). 
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Risques en cas de consommation excessive 

3 - PENSEZ-VOUS QUE CE SOIT RISQUE POUR VOUS DE CONSOMMER DE L’ALCOOL DE 

MANIERE EXCESSIVE EN DISCOTHEQUE ? 

Risques en cas de consommation excessi Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 51 5,8% 

OUI 678 77,1% 

NON 150 17,1% 

TOTAL OBS. 879 100% 

 

 

QUIZ TUBERCULOSE (tiré du magazine Et la santé On dit quoi?) 

1- On peut attraper la tuberculose en serrant la main de quelqu’un de malade. 

 Vrai 

 Faux 

 

2- On peut être contaminé par quelqu’un qui tousse. 

 Vrai 

 Faux 

 

3- La toux est le signe le plus fréquent de la tuberculose du poumon. 

 Vrai 

 Faux 

 

4- La tuberculose peut être guérie ; 

 Vrai 

 Faux 

 

5- Si  j’ai été en contact avec une personne malade, je peux attendre avant de consulter. 

 Vrai 

 Faux 

 

6- Il existe un vaccin contre la tuberculose. 

  Vrai 

  Faux 

Attraper la tuberculose 

1- ON PEUT ATTRAPER LA TUBERCULOSE EN SERRANT LA MAIN DE QUELQU'UN DE MALADE; 

Attraper la tuberculose Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 12 1,0% 

VRAI 333 29,0% 

FAUX 804 70,0% 

TOTAL OBS. 1149 100% 
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Contaminé 

2- ON PEUT ÊTRE CONTAMINE PAR QUELQU'UN QUI TOUSSE 

Contaminé Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 15 1,3% 

VRAI 975 84,9% 

FAUX 159 13,8% 

TOTAL OBS. 1149 100% 

La toux 

3 - LA TOUX EST LE SIGNE LE PLUS FREQUENT DE LA TUBERCULOSE DU POUMON 

La toux Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 21 1,8% 

VRAI 921 80,2% 

FAUX 207 18,0% 

TOTAL OBS. 1149 100% 

Guérison 

4 - LA TUBERCULOSE PEUT ÊTRE GUERIE 

Guérison Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 12 1,0% 

VRAI 1086 94,5% 

FAUX 51 4,4% 

TOTAL OBS. 1149 100% 

Consultation 

5 - SI J'AI ETE EN CONTACT AVEC UNE PERSONNE MALADE, JE PEUX ATTENDRE AVANT DE 

CONSULTER 

Consultation Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 12 1,0% 

VRAI 414 36,0% 

FAUX 723 62,9% 

TOTAL OBS. 1149 100% 

Vaccin 

6 - IL EXISTE UN VACCIN CONTRE LA TUBERCULOSE 

Vaccin Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 9 0,8% 

VRAI 1002 87,2% 

FAUX 138 12,0% 

TOTAL OBS. 1149 100% 
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QUIZZ VIH IST HEPATITE 

 
1- Les modes de transmission du VIH sont les mêmes que ceux pour l’hépatite 

B 

 Vrai 

 Faux 

 

2- Les IST (Infections Sexuellement Transmissibles) facilitent la transmission du 

VIH 

 Vrai 

 Faux 

 

3- Le traitement est un moyen de prévenir la transmission du VIH 

 Vrai 

 Faux 

 

 

4- L’utilisation du préservatif est utile avec : 

Des prostitué(e)s   oui non 

Des partenaires stables  oui non 

Des partenaires occasionnels  oui non 

 

5- Le VIH concerne:  

  Les blancs   oui non 

Les jeunes   oui non  

 Les infidèles   oui non 

 Toute personne  oui non 

 Les non croyants oui non 

 Les malchanceux oui non 

 Autre :…………………………………… 

 

6- Il y a un risque de transmission lors d’une pénétration sans éjaculation 

 Vrai 

 Faux 

 

7- Je me sens capable de demander à mon partenaire de faire un 

dépistage avant l’arrêt du préservatif       

 Oui     

 Non 

 

8- Je me sens capable d’utiliser un préservatif dans mon couple en cas de 

prise de risque à l’extérieur       

   Oui     

 Non 
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Les modes de transmission du VIH sont les mêmes que ceux pour l'Hépatite B 

Transmission Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 48 7,5% 

VRAI 339 53,1% 

FAUX 252 39,4% 

TOTAL OBS. 639 100% 

   

 

Les IST (Infections Sexuellement Transmissibles) facilitent la transmission du VIH 

IST facilitent la transmission VIH Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 36 5,6% 

VRAI 477 74,7% 

FAUX 126 19,7% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Le traitement est un moyen de prévenir la transmission du VIH 

Traitement Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 72 11,3% 

VRAI 288 45,1% 

FAUX 93 43,7% 

TOTAL OBS. 279 100% 

 

Des prostitué(e)s 

Des prostitué(e)s Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 63 9,9% 

OUI 489 76,5% 

NON 87 13,6% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Des partenaires stables 

Des partenaires stables Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 60 9,4% 

OUI 276 43,2% 

NON 303 47,4% 

TOTAL OBS. 639 100% 
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Des partenaires occasionnels 

Des partenaires occasionnels Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 66 10,3% 

OUI 165 77,5% 

NON 495 12,2% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Les blancs 

Les blancs Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 609 95,3% 

OUI 15 2,4% 

NON 15 2,4% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Les jeunes 

Les jeunes Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 606 94,8% 

OUI 21 3,3% 

NON 12 1,9% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Les infidèles 

Les infidèles Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 603 94,4% 

OUI 27 4,2% 

NON 9 1,4% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Toute personne 

Toute personne Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 78 12,2% 

OUI 555 86,9% 

NON 6 0,9% 

TOTAL OBS. 639 100% 
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Les non-croyants 

Les non-croyants Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 615 96,2% 

OUI 12 1,9% 

NON 12 1,9% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Les malchanceux 

Les malchanceux Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 204 95,8% 

OUI 3 1,4% 

NON 6 2,8% 

TOTAL OBS. 213 100% 

 

Autre :______________________ 

Autre : Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 621 97,2% 

.............................. 18 2,8% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

Il y a un risque de transmission lors d'une pénétration sans éjaculation 

Transmission sans éjaculation Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 48 7,5% 

VRAI 474 74,2% 

FAUX 117 18,3% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

de demander à mon partenaire de faire un dépistage avant l'arrêt du préservatif 

Faire un dépistage Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 72 11,3% 

OUI 471 73,7% 

NON 96 15,0% 

TOTAL OBS. 639 100% 
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d'utiliser un préservatif dans mon couple en cas de prise de risque à l'extérieur 

utiliser un préservatif Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 72 11,3% 

OUI 357 55,9% 

NON 210 32,9% 

TOTAL OBS. 639 100% 

 

 

 

 

QUIZZ  TROD  
o Le test a été rapide (le résultat est rendu entre 5 et 30 minutes) (Oui Non) 

o C’est convenable d’avoir fait un test en ce lieu (Oui Non) 

o Le test dépiste les infections par le VIH datant de 3 mois et plus (Vrai Faux) 

o Vous conseilleriez à quelqu’un de faire le test, parce que vous êtes satisfait 

o Le dépistage est un moyen de prévenir la transmission du VIH  

o Le traitement est un moyen de prévenir la transmission du VIH 

 

 Le test a été rapide (le résultat est rendu entre 5 et 30 minutes) 

Rapidité du test Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 24 2,5% 

OUI 952 97,1% 

NON 4 0,4% 

TOTAL OBS. 980 100% 

 

 C'est convenable d'avoir fait un test en ce lieu 

le lieu du test Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 32 3,3% 

OUI 932 95,1% 

NON 16 1,6% 

TOTAL OBS. 980 100% 

 

 Le test dépiste les infections par le VIH datant de 3 mois et plus 

Le test dépiste ____ Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 100 10,2% 

VRAI 808 82,5% 

FAUX 72 7,4% 

TOTAL OBS. 980 100% 
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 Vous conseilleriez à quelqu'un de faire le test, parce que vous êtes satisfait ? 

Conseilleriez vous de faire le test Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 36 3,7% 

OUI 940 95,9% 

NON 4 0,4% 

TOTAL OBS. 980 100% 

 

Le dépistage est un moyen de prévenir la transmission du VIH 

Moyen de transmission Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 52 5,3% 

OUI 864 88,2% 

NON 64 6,5% 

TOTAL OBS. 980 100% 

 

Le traitement est un moyen de prévenir la transmission du VIH 

Moyen de prévenir la transmission Nb. cit. Fréq. 

Non réponse 160 16,3% 

OUI 660 67,4% 

NON 160 16,3% 

TOTAL OBS. 980 100% 
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1.1.9. Actions sur l’homosexualité 

1.1.9. A Vidéoprojection du film Bobby, seul contre tous (Prayers for 

Bobby)   

Téléfilm dramatique américain de Russell Mulcahy, réalisé d'après le livre 

Prayers for Bobby: A Mother’s Coming to Terms with the Suicide of Her Gay 

Son de Leroy F. Aarons, basé sur une histoire vécue sur Bobby Griffith, un 

jeune homosexuel qui s'est suicidé à cause de l'intolérance religieuse de sa 

mère  et de sa communauté religieuse  

 

Association Studio Mobile Gloria ( Asnières) : 7 personnes 

Solidarité africaine (Mureaux) : 12 personnes 

 
 

 

1.1.9. B Réunion de suivi de la formation la prévention des IST dont le VIH 

et des hépatites auprès des personnes LGBT en contexte afro-

caribéen 

Présents : Irène Jean (CMS Maire Volta) ; Ariel Djessima-Taba (Afrique Arc En 

Ciel) ; Marie-Hélène Tokolo (Marie Madeleine) ; Lucile Bluzat (Inpes) ; Jérôme 

André (HF Prévention) ; Daniel Bakoa Ndjee (K.B.A, Lille) ; Josée Ngounou 

Milone (K.B.A, Lille) ; Gwladys Pallas (Tjenbé Rèd) ; Charles Gaywahali (Afrique 

Avenir) ; Jean-Paul Ngueya (Afrique Avenir) ; Ange Bisanga (Afrique Avenir) ; 

Jean Voza (Afrique Avenir) ; Faya Tess (Afrique Avenir). 
 

 

1.1.10. Réunions d’équipe  

12 réunions d’équipe ont eu lieu en 2014 au siège de l’Association.  

 

1.1.11. Accueil au siège de l’Association  

7 personnes vivant avec le VIH sont passées au siège de l’Association en 

2015.Nous sommes confrontés au quotidien à la rencontre de gens qui nous 

apportent différentes versions d’histoire de leur vie.  

 
 
 
 
 
 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Film_dramatique
http://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89tats-Unis
http://fr.wikipedia.org/wiki/Russell_Mulcahy
http://fr.wikipedia.org/wiki/Homosexuel
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1.2 Les actions ponctuelles de proximité 
 

L’association Afrique Avenir organise de temps à autre des interventions dans 
d’autres lieux de vie et de sociabilité de la communauté qu’elle avait investis 
dans le passé. 
 

 

1.2.1 Chauffeurs de taxi 
 
Monsieur Baudouin LUANZA, chauffeur de taxi et bénévole-relais de 
l’Association, a poursuivi en 2015 son action de sensibilisation  près de ses 
collègues chauffeurs de taxi.  

Dans le cadre de son action, il a été effectué une distribution de 2700 
préservatifs masculins, 1500 gels et 250 préservatifs féminins ainsi que des  
supports d’informations. 
 
 

1.2.2 Stade de football 

 
Un tournoi de football a été organisé au Stade Coraza à Meaux pendant l’été 2015. 

Des préservatifs et des brochures d’information sur le VIH, IST et hépatites ont été 

distribués aux participants : (25 affiches Inpes sur le dépistage, la discrimination, 10 

affiches Afrique Avenir sur les hépatites B et C, 300 préservatifs masculin, 50 préservatifs 

féminins)  

 

 

1.2.3. Bars-Restaurants 

 

Les ressortissants d’Afrique et des Antilles fréquentent généralement des 
restaurants et bars, précisément ceux tenus par des amis, des connaissances 
ou des compatriotes. Ces espaces qui offrent la possibilité à ceux qui les 
fréquentent de se rencontrer autour de la musique couleur café, et des mets 
et boissons « du pays» sont aussi des lieux de libération de la parole et de 
circulation des informations et rumeurs sur le pays et/ou le département 
d’origine.  

Des membres de l’association Afrique Avenir se manifestent dans ces espaces 
dits «nganda», «maquis», ou encore «chantiers», pour la sensibilisation sur  le 
VIH/SIDA  et autres IST. 
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Historiquement, Afrique Avenir entretenait des partenariats avec plus d’une 
trentaine de restaurants africains pour des actions de proximité menées par 
des bénévoles.  
 

 

Tableau  25 : Nombre des lieux en Ile-de-France 
 
1) Best Africa 
 
50, bd Strasbourg 75010 Paris 
 
2) Best Africa 
 
58, rue Doudeauville, 75018 Paris 
 
3)   Le LAAKAM 
 
40, rue Championnet, 75018 Paris 
 
4)    Le Chicago 
 
54, rue Marcadet, 75018 Paris 
 
 
5) Chez Carole 
 
4, rue Boinod, 75018 Paris 
 
6)  TAKO Traiteur Africain 
 
62, Bd de Strasbourg, 75010 Paris 
 
 
7) kEUR BOUR GUEWEL 
  
100, rue Myrha 75018 Paris 
 
8) L'Ambassade 
 
25, rue Lamarck 75018 Paris 
 
9)  Social Avenir 
 
47, rue Auguste Blanqui 
 
94600 Choisy - le – Roi 
 

10) Restaurant Karibou 

19 Promenée Marat 

94200 Ivry sur Seine 

 

11) Restaurant Chez Berthe 

1 rue Henri Barbusse 

95100  Argenteuil 
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45 interventions ont eu lieu en 2015 
 
Ces actions consistent à animer des « quizz » à partir du jeu test du magazine 
« Et la santé, on dit quoi ? » lorsque les agents d’Afrique Avenir passent dans 
ces restaurants dans le cadre du suivi de la diffusion des magazines. 

Nombre des personnes : 55 femmes et 290 hommes 

Matériel distribué à l’occasion de ces interventions : 

 

 2500 préservatifs masculins et gels 

 150 préservatifs féminins  et modes d’emploi 

 600 sets de tables sur le dépistage 

 500 Et la santé on dit quoi 

 20 affiches  200  flyers sur l’hépatite B et C (Afrique Avenir) 

 

1.2.4. Foyers 

 

Tableau  26 : Nombre des lieux  
 

 

1  RS IVRY ROUSSEAU 94200 IVRY SUR SEINE 13, rue J-J Rousseau 

2 FOYER ADEF 94000 CRETEIL 5, rue Marc Seguin 

3  FOYER ADEF 94380 BONNEUIL 

           S/MARNE 

91, av. de Choisy 

4 FOYER ADEF 94600 CHOISY LE ROI 17, rue de la Remise 

aux Faisans 

 
8 interventions ont eu lieu en 20115 

1.2.5 Aide à la vie quotidienne des personnes vivant avec le 

VIH/sida 

Une aide accordée en 2015 à 3 personnes 

 

1.2.6 Orientations vers les centres médico sociaux de la Ville de 

Paris 
 
25 personnes souffrant d’autres pathologies que le VIH/Sida ont été orientées  
vers ces centres. 
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1.2.7 Hygiène dans les salons de beauté afros 

Ces dernières années, au cours des actions de prévention VIH IST et 

hépatites les intervenants d’Afrique Avenir ont constaté des accidents 

de coupure avec du matériel comme les ciseaux ou les aiguilles qui 

servent à la tresse, un manque de propreté et de désinfection du 

matériel.  

En pratique, plus par une absence d’information que par un manque 

de volonté, l’hygiène du matériel utilisé par les professionnels de la 

beauté (coiffure, soins de beauté, onglerie) est aléatoire, les 

performances des produits désinfectants sont souvent limitées, les 

temps de pause (temps de contact) nécessaires indiqués par les 

fabricants ne sont pas respectés, les stérilisateurs à UV sont inefficaces, 

l’hygiène des mains n’est pas systématique, etc. 

Chaque individu peut être porteur de bactérie (exemple : impétigo), 

de champignon (exemple : teigne), de virus (exemple VHC, VHB, VIH) 

et des parasites (exemple : poux, gale). Ces différents microorganismes 

peuvent être ou non à l’origine des maladies. Les personnes ne savent 

pas ou ne veulent pas dire si elles ont une maladie. En beauté,  le 

contact est fréquent et direct avec du public, les outils utilisés 

possèdent des propriétés piquantes, coupantes et tranchantes : une 

prévention de tous les instants doit être menée en assurant l’hygiène 

des services et la sécurité des clients. 

Est-il nécessaire de rappeler la responsabilité des professionnels de la 

beauté selon le Règlement Sanitaire Départemental (RSD – Art. 118) : 

« Les objets employés par les coiffeurs, manucures, pédicures et 

esthéticiennes doivent être entretenus de manière à n’être en aucun 

cas une cause de transmission d’affections contagieuses et l’opérateur 

doit pour chaque client désinfecter ses instruments ». 

C’est pourquoi Afrique Avenir a entrepris depuis 2015  des actions de 

formation en matière d’hygiène des  exploitants des salons de coiffure 

pilotes dans lesquelles sont faites des actions de prévention VIH en Ile 

de France. La phase 1 est terminée : Repérage des 20 salons dans 

lesquels 15 salons pilotes seront choisis, présentation de l’action aux 

exploitants, démonstration des gestes à faires en matière d’hygiène, 

rédaction du manuel d’hygiène. La phase 2 (consolidation et 

adaptation des actions corrective) va se poursuivre en 2016 auprès des  

exploitants identifiés en 2015 qui ont manifesté leur intérêt sur l’hygiène 

dans leurs établissements. 

 Cette action bénéficie d’un appui technique de Monsieur Pierre 

BARRE,  intervenant en Prévention des risques professionnels et 

consultant en hygiène et sécurité pour le métier de la beauté.  

 
 
 
 

http://hygiene-plus.com/2013/04/hygiene-du-materiel-en-beaute/
http://hygiene-plus.com/fr/2013/05/mieux-bien-choisir-desinfectant/
http://hygiene-plus.com/fr/2013/05/mieux-bien-choisir-desinfectant/
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Tableau  27 : Nombre des salons de coiffure visités 
 
 

NOM DU SALON  CP 
DASRI 

PIQUANT 
DESINFECTANT  

SPRAY 
DESINFECTANT 

LINGETTES 
GEL HYDRO 

ALCOOLIQUE 
NON DE 
RESPONSABLE 

              

AMIGO 
COIFFURE 75010 PARIS 1 2   1 APO KUTA 

NEDI COIFFURE 75010 PARIS 1 1   1 FRANCK 

              

WHITNEY 
COIFFURE 75010 PARIS 1 1   1 CHANTAL 

JP LOBOKO 75018 PARIS 1 2 1 1 JEAN PIERRE 

              

HANS COIFFURE 
93200 SAINT 

DENIS  1 1   1 ANATOLE 

BEST COIFFURE 
93200 SAINT 

DENIS  1 1   1 PAPY KANZA 

             

BM COIFFURE 
94200 IVRY SUR 
SEINE   1    JEANNETTE 

CATHY 
COIFFURE 

94200 IVRY SUR 
SEINE   1   1 CATHY DONTRO 

            

DOSSOU 
COIFFURE 

SARCELLES 
95200   1    DOSSOU 

PRESTIGE 
COIFFURE 

SARCELLES 
95200   1   1 

MENSHA 
JERMAIN 

            

STAFF IER PARIS 75010   1   1 
MICHAUX 
KANZA 

AMIGO 
COIFFURE 75010 PARIS   1     AMIGO 

NEDI COIFFURE 75010 PARIS   1     
FRANCISCO 
KANDO 

WHITNEY 
COIFFURE 75010 PARIS   0     CHANTAL 

JP LOBOKO 75018 PARIS   1 0   
JEAN PIERRE 
LOBOKO 
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ELBITO 
COIFFURE 

SAINT DENIS 
93200   4     KIBOBA BRUNO 

HANS COIFFURE 
93200 SAINT 

DENIS    1     ANATOLE 

BEST COIFFURE 
93200 SAINT 

DENIS    1     PAPY KANZA 

EMILIE 
COIFFURE 

91260 
JUVISY/ORGE   1   1 NDE 

HORTY 
COIFFURE 

91260 
JUVISY/ORGE   1   1 HORTENSE 

BON GENIE 
COIFFURE 

91130 RIS 
ORANGIS   2   2 

FRANCK 
MBAMBI 

 

1.2.8 Appels téléphoniques 

 

Les appels reçus en 2014 concernent 4 motifs principaux : 

Appels du public avec une demande relative au VIH/sida : besoin 

d’information, demande d’aide, besoin de matériel de prévention (demande 

d'information sur le VIH/Sida et sur les activités d’Afrique Avenir, demande 

d'outils de prévention, demande d'aide financière.) 

Appels de partenaires et professionnels : informations inter associatives, 

demande de partenariat, appels de partenaires institutionnels et autres. 

Appels internes aux équipes d’Afrique Avenir : appels en lien avec les actions 

de proximité, propositions de bénévolat, demandes de stage. 

Divers 

 

1.2.9 Contacts avec les CeGGIDD 

 
Contacts pour un partenariat avec les futurs Centres gratuits d’information, de 

dépistage et de diagnostic (CeGIDD) des infections par les virus de 

l'immunodéficience humaine, des hépatites virales et des infections 

sexuellement transmissibles. Le CeGIDD reprend les missions du CDAG-CIDDIST 

et les élargit pour s’occuper plus complètement de la santé sexuelle 
 
 
 

1.2.10 Projet Parcours VHC 

 
Partenariat   et convention signée avec le projet  Parcours de santé VHC en Ile 

de France. Le parcours de santé se propose notamment d’améliorer les 
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dispositifs de prévention, de réduction des risques et les stratégies de 

dépistage. Il propose également de faciliter l’accès au suivi et au traitement 

du VHC en créant des parcours simplifiés après un dépistage positif, vers une 

consultation précoce hospitalière afin de compléter le diagnostic et préparer 

au traitement anti VHC 

  L’objectif principal de ce projet est de conduire une expérimentation 

d’optimisation du  parcours de santé et de prévention des patients infectés par 

le VHC touchant notamment des populations vulnérables (usagers de drogues 

/ migrants / précaires / détenus) et de ce fait souvent en dehors du système 

de soins. 

 Territoires concernés et échéancier  

Les territoires concernés par ce projet sont les départements du 75, 93 et 94. 

Les centres référents sur ces territoires sont les suivants : 

- Tenon, la Pitié Salpêtrière, Hôtel Dieu-Cochin et GAIA sur Paris 

- Avicenne et Jean verdier sur la Seine Saint Denis 

- Kremlin Bicêtre, Paul Brousse, Henri Mondor, Centre hospitalier 

intercommunal de Créteil, et Unité Sanitaire de Fresnes sur le Val de Marne 

 

Les premières inclusions auront lieu en janvier 2016 et se clôtureront fin 2018.  
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1.3 Campagne dépistage cancers 

1.3.1 Campagne dépistage cancer col de l’utérus en 

partenariat avec l’Institut national de cancer 

La promotion du de ́pistage passe par l’information sur les avance ́es 

thérapeutiques et les bénéfices d’un diagnostic pre ́coce. Le cancer est 

souvent perc ̧u par la majorite ́ des personnes interviewe ́es comme une maladie 

mortelle, pour laquelle les soins sont inefficaces. Or l’on sait aujourd’hui que de 
nombreux cancers sont gue ́rissables quand ils sont diagnostique ́s de façon 

précoce. Il s’agit donc de lutter contre l’image d’une finalite ́ inéluctable du 

cancer  

Actions mises en œuvre dans cette campagne 

- Production d’un dépliant et une affichette 

- Animation des stands et entretiens 

- Diffusion des dépliants et affichettes 

- Emission TV 

 
1 - ENTRETIENS DANS LES GARES  

 

Choix Afrique Avenir pour les entretiens : modèle transthéorique du 

changement comportemental de Prochaska et Diclemente.  

Changements de comportement = processus dynamique en 4 stades :  

 

- La précontemplation :  

 Les individus ne se posent pas la question de changer de comportement. 

 Inconscients des conséquences de leur comportement néfaste. 

 N'exprime aucune volonté à adopter un comportement. 

- La contemplation : 

 Les individus se posent la question de changer de comportement. 

Conscience des effets néfastes de leur comportement mais n'arrivent 

pas à s'impliquer dans le changement. 

 Sentiments conflictuels par rapport à leur attitude. 

- La décision et le passage à l'acte :  

 Les individus ont la volonté d'essayer de changer leur comportement. 

Puis passent à l'action et s'impliquent dans la modification de leur 

comportement. 

- Le maintien :  

Les individus continuent à s'auto-contrôler et/ou à rester vigilants afin 

d'éviter d'éventuelles rechutes/arrêts. 

L'adhésion à un nouveau style de vie et le soutien social sont des facteurs 

qui vont contribuer au maintien du nouveau comportement. 
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Au total, 1005 personnes ont été interrogées dont 971 femmes et 34 hommes 

Les femmes qui ont répondu à l'enquête ont en moyenne 40 ans 

 

Un peu plus de la moitié des femmes interrogées ont un niveau de formation 

correspondant à l'école secondaire. Et un tiers ont suivi des études supérieures 

 

Selon la grille du protocole de campagne de cancer du col de l'utérus, un tiers 

des femmes sont à un stade comportemental "action" et près de 2 femmes sur 

5 à un stade "maintien" 

 

Tableau  28 : Nombre des lieuxsalons de coiffure visités 

 

 

 

DATES

JANVIER

15/01/2015 10-18 H 75018 PARIS - Marché de Château Rouge , Angle PANAMA/SUEZ 500

16/01/2015 10-18 H 93  ST DENIS - Place des Victimes  &  ST DENIS Basilique, Rue de la Légion d'Honneur 450

19/01/2015 10-18 H GRIGNY Gare,  Avenue de la 1re Armée Française Rhin et Danube 350

20/01/2015 10-18 H 95 SARCELLES marché - Bd M. Ravel et Place Allendé 550

21/01/2015 10-18 H 91 EVRY - Place des Terrasses  de l'Agora & EVRY Gare - Place de la Gare  500

22/01/2015 10-18 H  78200  MANTES LA JOLIE Gare,  Place du 8 mai 1945 400

23/01/2015 10-18 H 75018  PARIS - Marché de Château Rouge , Angle PANAMA/SUEZ

27/01/2015 10-18 H 93 ST DENIS -  Place des Victimes &  ST DENIS Basilique, Rue de la Légion d'Honneur 600

28/01/2015 10-18 H 95 SARCELLES marché - Bd M. Ravel et Place Allendé 

29/01/2015 10-18 H GRIGNY Gare,  Avenue de la 1re Armée Française Rhin et Danube

30/01/2015 10-18 H  78200  MANTES LA JOLIE Marché,  angle rue Marcel Doret et rue Marie Laurencin 

FEVRIER

03/02/2015 10-18 H 91 EVRY - Place des Terrasses  de l'Agora & EVRY Gare - Place de la Gare  350

04/02/2015 10-18 H 94600 CHOISY LE ROI Gare,  Avenue du 8 Mai 45 350

05/02/2015 10-18 H 95100 ARGENTEUIL Gare - Place Pierre Semard 500

06/02/2015 10-18 H  78200  MANTES LA JOLIE Marché,  angle rue Marcel Doret et rue Marie Laurencin 450

Annulation pour cause de mauvais temps

Annulation pour cause de mauvais temps

LIEU DépliantsHORAIRE

Annulation pour cause de mauvais temps

Annulation pour cause de mauvais temps

Romain
Jean Paul
Faya

Pétunia
Ndosi 
Jean
Ange 
Jacques
Phynne
Rouf  MButanganga    
Tehia
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Une période de froid intense et de pluie n'a pas permis de procéder à la 

campagne de dépistage du cancer du col de l'utérus. 

 

 

Tableau  29 : Nombre des salons de coiffure  et dépliants 

 

 

2 – MOBILISATION DES RELAIS DANS LES SALONS DE COIFFURE 

 
 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

Nom de Société Adresse CP -Ville Dépliants

1 CHRIST COIFFURE 26 rue Faubourg Saint Martin 75010 Paris 50

2 AMIGO COIFFURE 16 passage du Prado 75010 Paris 50

3 NEDI COIFFURE 2 rue Vicq d'Azur 75010 Paris 50

4 KIMANI COIFFURE 76 rue de Dunkuerque 75009 Paris 50

5 JEANINE COIFFURE 111 rue Championnet 75017 Paris 50

6 INTERNATIONAL BEAUTY PALACE 64 bd de Stasbourg st Denis 75010 Paris 50

7 PREMIERE CLASSE 61 Bd de Strasbourg st Denis 75010 Paris 50

8 STUDIO 45 62 rue de Château d'eau 75010 Paris 50

9 CRISTAL COIFFURE 43 rue du Château d'eau 75010 Paris 50

10 KIN COIFFURE 14 rue de Panama 75018 Paris 50

11 LY COIFFURE 2 rue de Panama 75018 Paris 50

12 STAR  COIFFURE 46 rue des Poissonniers 75018 Paris 50

13 ELEONOR B 23, rue Guy Moquet 75017 Paris 50

14 ABIBISH COIFFURE 8 rue Gauthey 75017 Paris 50

15 RIM'S COIFFURE 5R ue de fidelité 75010 Paris 50

16 ACOFA COIFFURE 33 bis bd de Strasbourg St Dénis 75010 Paris 50

17 NC COSMETIQUE 12 passage du Prado 75010 Paris 50

18 WHITNEY BEAUTE Sainte APPOLINE 75010 Paris 50

19 BON GENIE COIFFURE 81 route de Grigny 91130 Ris Orangis 50

20 HANS COIFFURE 16 rue Charles Michels 93200 Saint Denis 50

21 THE BEST 1 rue Peniel 93200 Saint Denis 50

22 NAOMIE COIFFURE 86 avenue du Président Wilson 93200 St Denis 50

23 STEFFY COIFFURE 159 av de la République 93140 Bondy 50

24 NICO COIFFURE 25  bd Westinghouse 93270 Sevran 50

25 BAY FOSTONE COIFFURE 20 rue Jean Charcot 93600 Aulnay/Bois 50

26 AFRO STAND 214 rue Anatole France 93700 Drancy 50

27 CATHY COIFFURE 14 promenee Venise Gosnat 94200 Ivry /seine 50

28 BM ESPACE BEAUTE 14 promenée Venise Gosnat 94200 Ivry/ seine 50

29 JEREM'HAIR STYLE 4 rue Edmée Guilou 94200 Ivry/ seine 50

30 AFRICAINE COIFFURE 19 rue Paul Vaillant couturier 94400 Vitry/Seine 50
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Tableau  30 : Nombre des des commerces et dépliants diffusés en province 

 

 

 

3 - DIFFUSION ET DEPOT DANS LES COMMERCES 

    

CP   DEPART. NBRE  FLYER NBRE AFFICHES** 

1000 BOURG EN BRESSE 100 0 

6000 NICE 300 3 

6400 CANNES 100 1 

10000 TROYES 100 1 

13001 MARSEILLE 3200 13 

13800 ISTRES 100 0 

14000 CAEN 100 1 

16000 ANGOULEME 100 1 

31000 TOULOUSE 2700 10 

33000 BORDEAUX 800 8 

34000 MONTPELLIER 3750 21 

34080 MONTPELLIER-MOSSON 150 3 

35200 RENNES 100 0 

35400 SAINT MALO 100 0 

37000 TOURS 200 0 

38000 GRENOBLE 300 3 

41000 BLOIS 100 1 

42000 SAINT ETIENNE 200 2 

42400 SAINT CHAMOND 100 1 

44000 NANTES 100 1 

44230 SAINT SEBASTIEN S/LOIRE 100 1 

45000 ORLEANS 200 0 

50100 CHERBOURG OCTEVILLE 100 0 

51100 REIMS 100 0 

54000 NANCY 200 0 

57000 METZ 100 0 

59000 LILLE 2100 11 

59100 ROUBAIX 800 0 

59200 TOURCOING 100 0 

59300 SAINT ANDRE 100 0 

59650 HEM 200 0 

60100 CREIL 500 0 

60180 NOGENT SUR OISE 200 0 

60200 COMPIEGNE 200 0 

60230 CHAMBLY 100 0 

63000 CLERMONT FERRAND 100 0 
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67000 STRASBOURG 950 2 

68000 COLMAR 800 8 

68100 MULHOUSE 2700 16 

68300 SAINT LOUIS 300 3 

69007 LYON 3500 3 

69960 CORBAS 100 0 

73000 CHAMBERY 700 0 

75000 PARIS 33630 211 

76000 ROUEN 400 4 

76600 LE HAVRE 400 4 

77000 MELUN 1000 4 

77100 MEAUX 100 1 

77127 LIEUSAINT 100 1 

77176 SAVIGNY LE TEMPLE 600 6 

77185 LOGNES 200 2 

77186 NOISEL 800 6 

77340 PONTAULT COMBAULT 600 3 

77350 LE MEE S/SEINE 500 5 

77500 CHELLES 300 3 

78130 LES MUREAUX 600 2 

78180 

MONTIGNY LE 

BRETONNEUX 300 2 

78190 TRAPPES 800 8 

78200 MANTES LA JOLIE 800 6 

78700 

CONFLANS SAINT 

HONORINE 300 3 

80000 AMIENS 100 1 

83000 TOULON 100 1 

83110 SANARY S/MER 100 1 

84000 AVIGNON 100 1 

85000 LA ROCHE SUR YON 100 1 

87000 LIMOGES 2500 19 

91000 EVRY 1200 8 

91150 ETAMPES 400 0 

91160 LONGJUMEAU 300 0 

91200 ATHIS MONS 100 0 

91220 BRETIGNY SUR ORGE 100 0 

91260 JUVISY SUR ORGE 1300 8 

91300 MASSY 600 4 

92110 CLICHY 400 0 

92700 COLOMBES 800 6 

93100 MONTREUIL 2700 8 

93120 LA COURNEUVE 1000 1 

93150 LE BLANC MESNIL 600 6 

93160 NOISY LE GRAND 600 4 

93200 SAINT DENIS 11600 30 
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93210 LA PLAINE SAINT DENIS 2100 10 

93240 STAINS 500   

93270 SEVRAN 1000 4 

93300 AUBERVILLIERS 3500 16 

93330 NEUILLY S/MARNE 1500 4 

93350 LE BOURGET 1400 6 

93360 NEUILLY PLAISANCE 500 2 

93380 PIERREFITE S/SEINE 200 0 

93390 CLICHY SOUS BOIS 1000 0 

93500 PANTIN 1350 6 

93500 LE PRE SAINT GERVAIS 900 2 

93700 DRANCY 500 4 

94015 CRETEIL 50 0 

94140 ALFORTVILLE 50 0 

94190 

VILLENEUVE SAINT 

GEORGES 1400 8 

94200 IVRY S/SEINE 700 0 

94400 VITRY S/SEINE 2250 8 

94600 CHOISY LE ROI 1700 10 

95100 ARGENTEUIL 1600 10 

95140 GARGES LES GONESSES 100 0 

95200 SARCELLES 3300 14 

95800 

CERGY SAINT 

CHRISTOPHE 2320 10 

        

  TOTAL 121 000 598 

 

Tableau  31 : Nombre des associations rencontrées 

 

 

4 – RENCONTRES AVEC LES ASSOCIATIONS  

 

 

date Nom de l'Association Adresse CP Ville Dépliants

21/02/2015

Association Nationale des 

Femmes Africaines 1626, allée du Vieux Pont-de-Sèvres 92100 BOULOGNE -BILLANCOURT 50

21/01/2015 Association "Femme" 4, avenue Léon Blum 93800 EPINAY SUR SEINE 50

23/01/2015 Association  Marie-Madeleine 24 ter rue du Maréchal Joffre 78000 VERSAILLES 50

Femmes Africaines de St Cyr

Chez Basole - 2, rue Suzanne 

Masson 78210 SAINT CYR 50
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5 – DIFFUSION DANS LES ASSOCIATIONS DES FEMMES AFRICAINES 

 
 
 

 

 

 2 émissions télévisées à 3A TELESUD dans le magazine Lady vous écoute  

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nom de l'Association Adresse CP Ville Dépliants

Rencontre  Internationale des 

Femmes Noires (RIFEN) 17, allée des Saltimbanques 59650 VILLENEUVE D'ASCQ 50

IKAMBERE 39, bld Anatole France 93200 SAINT DENIS 50
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1.3.2 Campagne dépistage cancer col de l’utérus, du sein, du 

colon et rectum en partenariat avec la Mairie de Choisy 

Afrique Avenir fait partie du collectif cancer de la Ville de Choisy, 

c’est dans ce cadre qu’elle a tenu un stand d’information et de 

sensibilisation sur 3 cancers ( colorectal, sein , col de l’utérus) et de 

la prostate à la Place François Mitterrand (Parvis de la gare de Choisy-le-

Roi) en direction de tout public, soit 325 femmes et 200 hommes sensibilisés 

Une (équipe de 9 personnes)  a été présente  le mercredi 14 octobre 2015 toute 

la journée.  

Bonne visibilité : grand barnum réchauffé, affiches, totems dépistage col de 

l’utérus 

 

Distribution de plus de 600 dépliants pour chacun des 3 cancers et de 

plus de 100 magazines « et la santé, on dit quoi ? » édités par l’INPES, 

avec la participation de l’association AFRIQUE AVENIR, en direction des 

populations d’Afrique subsaharienne (un focus sur le dépistage des 3 

cancers).  

 

Des témoignages, un échange convivial. 

Perspectives 2016 

Actions Octobre Rose : mercredi 5 octobre 2016 journée à l’esplanade 

François Mitterrand (parvis de la gare) 

Totems à prévoir pour les 3 cancers pour une meilleure visibilité puisque 

dans nos actions nous parlons des 3 cancers (estimation 200 euros) ? 
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Partie 2 : Les actions de visibilité et les 

événements 

 

2.1 Participation au Colloque AFRICA Femmes  performantes au 

Salon Hoche 

 
A. tenue de stand 
Afrique Avenir a tenu pendant 2 jours un stand d’information et de 
sensibilisation sur le VIH/Sida, démonstration pose du préservatif féminin, le 
dépistage du cancer du col de l’utérus. 
 
Matériel distribué 
300 dépliants sur le cancer de l’utérus 
200 préservatifs féminins et modes d’emploi 

100 

magazines Et la santé on dit quoi ? 

Nombre des femmes sensibilisées : 70 

 
B Exposé sur la vulnérabilité des femmes face au VIH 
 
B.1 Valeurs partagées entre Afrique Avenir et Africa femmes  performantes 

 Convention sur l'élimination de toutes les formes de discrimination à 
l'égard des femmes (1979)  

 Déclaration sur l'élimination de la violence à l'encontre des femmes 
(1993)  

 Protocole à la charte africaine des droits de l’homme et des peuples 
relatifs aux droits des femmes (2003) 

 
 
 

http://www.ipu.org/wmn-f/law.htm
http://www.ipu.org/wmn-f/law.htm
http://www.ipu.org/wmn-f/law.htm
gopher://gopher.undp.org/00/undocs/gad/RES/48/104
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B.2 Facteurs de vulnérabilité 

 Vulnérabilité biologique 
 Vulnérabilité sociale et économique 
 Vulnérabilité culturelle 

 
 

2.2 Journée sport santé à destination des établissements 

pénitenciers d’Ile de France 
 

Tournoi de Volley –ball  interregional  organisé par Sidaction et la Fédération 

française  à la Halle Carpentier (Paris) dans la cadre d'une permission de sortie 

le mardi 12 mai 2015. 12 équipes issues des établissements pénitentiaires d’île 

de France, composées de quatre joueurs (personnes détenues, personnels 

pénitentiaires et personnels de santé) sont constituées. En parallèle de ce 

tournoi, un forum de sensibilisation au VIH ouvert aux personnes détenues a été 

animé par les associations  Afrique Avenir, Aremedia, Migration santé et HF 

Prévention. 
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2.3 Journée mondiale de lutte contre le Sida 

2.3.1 Action coordonnée avec le Centre municipal de santé 

d’Ivry 

 
Le dispositif d’Afrique Avenir a été déployé à la Place Voltaire pour réaliser les 
TROD le 1 décembre 2015 de 10h00 à 19h00 
 

2.3.2 Signature de l’Appel d’Actup «  Paris vraiment sans Sida » 

 

     
                                         
 

2.4 Paris Plage 

 
Afrique Avenir a participé à la tenue d’un stand d’information sur la VIH/Sida, 
IST et hépatites pendant toute la durée de Paris Plage. 
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2.5 Production d’outils spécifiques 

 

Si Afrique Avenir utilise très largement les outils produits par d’autres structures 
et institutions – voire se fait le relais de la diffusion de ces documents,  - cf. plus 
bas, l’Association est aussi amenée à produire ses propres outils d’information, 
qui répondent aux besoins qu’elle a pu identifier sur le terrain et qui sont 
intégrés à ses stratégies d’actions de proximité. 
 
 

2.5.1 Production du Calendrier 2016 

 

Selon l’Organisation Mondiale de la Santé, « la santé est un état complet de 

bien-être physique, mental et social et ne consiste pas seulement en une 

absence de maladie ou d’infirmité ». Pouvoir affirmer son identité sexuelle fait 

partie des déterminants de santé qui concourent à ce bien-être qu’évoque la 

définition de l’OMS. Toutefois, il reste encore beaucoup à faire pour défendre 

les droits des personnes homosexuelles dans le monde 

L’Association Afrique Avenir est pleinement mobilisée dans la lutte contre la 

stigmatisation et les violations graves de droits de l’Homme dont sont victimes 

les personnes lesbiennes, gays, bissexuelles, transgenres et intersexuées (LGBTI) 

.  

Ces violations comprennent l’assassinat, le viol, les attaques physiques, la 

torture, la détention arbitraire, le déni des droits d’association, d’expression…. 

et la discrimination à l’emploi, à la santé, au logement……  

C’est pourquoi Afrique Avenir  a produit 10.000 calendriers qui seront diffusés 

en 2016 pour la sensibilisation sur les droits de l’Homme  qui s’appliquent à tout 

le monde peu importe qui l’on est et où l’on vit simplement du fait d’être 

humain en d’autre terme au seul motif de sa condition humaine 

Les 12 messages de l’année sont les suivants : 
 

Janvier 2016 
 Ma jeunesse sous le régime de l’apartheid m’avait sensibilisée aux 

discriminations.  C’est pourquoi, je  respecte totalement le choix sexuel de mes 

enfants.   

Yvonne Chaka Chaka (artiste musicienne) 

 

Février  2016 
Depuis des siècles, on martyrise, on tue, on refuse l’égalité aux personnes de 

couleur noire parce que noires, et tout cela est honteux 

Comme il est honteux de refuser l’égalité aux personnes homosexuelles parce 

que homosexuelles. 

N’oublions  jamais que nous sommes avant tout des Etres humains 

Lilian Thuram (ancien international de l’équipe de France, président de la 

Fondation Lilian Thuram-Education contre le racisme 
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Mars 2016 

L’homophobie désigne les manifestations de mépris, rejet, et haine envers des 

personnes homosexuelles ou supposées l'être.  

Angélique KIDJO (artiste musicienne) 

Avril 2016 

 L'homophobie est un rejet de la différence, au même titre que la xénophobie, 

le racisme, le sexisme, les discriminations sociales, liées aux croyances 

religieuses, aux handicaps, etc. 

Comme à l'égard des propos racistes, la loi française réprime les propos 

injurieux, diffamatoires ou caractérisant une provocation à la discrimination ou 

à la violence envers des personnes homosexuelles. 

Carlos Desaules (Styliste, Producteur) 

 

Mai 2016 

Dans la lutte que nous menons contre l’homophobie, dans la lutte que nous 

menons contre le VIH/ sida, les ennemis sont les mêmes: la peur, l’ignorance, 

le silence et les tabous. 

Roukiata Ouédraogo (actrice, mannequin)  

 

Juin 2016 

 La lutte contre l’homophobie, au sens large, est indéniablement un aspect 

important de la lutte contre le sida. Comment parler bien-être et prévention à 

une personne qui subit l’homophobie au quotidien ? 

Jean Luc Romero (Président Elus Locaux contre le Sida)  

 

Juillet 2016 

 Les homosexuels comptent parmi les populations à haut risque d’infection par 

le VIH. Pourtant, ils n’ont souvent pas accès à une prise en charge et aux outils, 

scientifiquement prouvés efficaces pour les prévenir de cette infection. 

Respectons leurs droits à la santé et à la vie au niveau mondial !   

Professeur Françoise Barré-Sinoussi (Codécouvreure du VIH, Prix Nobel de 

médecine) : 

 

Aout 2016 

Quand vous commencez à traiter les gens différemment, non pas à cause du 

mal qu’ils feraient à quelqu’un, mais simplement parce qu’ils sont différents, 

c’est le moment où les libertés commencent à s’éroder.  

Barack Obama (Président des Etats Unis)  
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Septembre 2016 

Le sujet de l'homosexualité a été soulevé par des groupes religieux en Afrique 

mais cela fait des siècles que nous avons des homosexuels en Afrique et 

personne n'en avait jamais parlé ainsi. Ce qui me choque et me met en colère, 

c'est que des gens répandent la haine au nom de la religion. Quel genre de 

Dieu prient-ils? Pas le mien, en tout cas. 

Angélique KIDJO (artiste musicienne) 

 

Octobre 2016 

L’article 1 de la Déclaration universelle dispose que « Tous les êtres humains 

naissent libres et égaux en dignité et en droits » : Tous les êtres humains, pas 

certains, pas la majorité, mais Tous. 

Ban Ki-moon (Secrétaire Général de l’ONU) 

 

Novembre 2016 

L’homosexualité n’est pas importée, c’est sa répression qui l’est ! 

 Maitre Alice NKOM (Prix Amnesty international des droits de l’homme 2014, 

première femme avocate au barreau de Douala) 

 

Décembre 2016 

 Les croyances religieuses et les traditions culturelles devaient naturellement 

être respectées, tout en insistant sur la prévalence du droit des homosexuels à 

vivre librement leur orientation sexuelle sans avoir à craindre pour leur sécurité. 

Yvonne Chaka Chaka (Artiste musicienne) 
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2.5.2 Production des banners sur la stigmatisation 
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2.5.3 Production des banners sur le préservatif 
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2.5.4 Production des banners sur le dépistage 
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2.5.5 Production du manuel hygiène dans les salons de beauté 

 

2.5.6 Production dépliants et afichettes dépistage cancer col de 

l’utérus 
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3.2 Diffusion du magazine « Et la santé, on dit 

quoi ? » 
 
Les compétences d’Afrique Avenir en matière de diffusion d’outils de prévention et 

d’éducation à la santé en direction de la communauté s’appuient sur une expérience 

déjà ancienne (exemple : diffusion du roman-photo Magazine Amina avec Afrique 

Avenir et  du roman-photo « La Menace » à grande échelle au début des années 

2002). 

Quatre numéros du magazine ont ainsi été diffusés en 2015, à raison de 100 000 

exemplaires par numéro. Cette activité est extrêmement prenante : manutention de 

7 tonnes de matériel, gestion et suivi des stocks, établissement d’un plan de diffusion 

(généralement sur une période d’un mois),  envoi de 1000 lettres de présentation du 

magazine aux points de diffusion, suivi des 1. 500 points de diffusion sur le territoire 

national (commerces africains et associations).  

En Ile-de-France, les magazines sont directement diffusés par Afrique Avenir sur les sites 

tandis que, pour la province, les magazines sont envoyés par colis postaux. Cette 

opération nécessite chaque fois le recrutement de 4 à 5 personnes en CDD et plusieurs 

relais qui viennent compléter l’équipe d’Afrique Avenir. 

Habitué aux magazines gratuits de publicité et de potins, le public fréquentant nos 

lieux de diffusion a fini par adopter le magazine d’information générale sur la santé. 

Le public y a adhéré pour plusieurs raisons :  

1. La présentation attrayante du magazine 

2. La diversité des thèmes sur la santé 

3. La clarté des textes 

4. Le roman-photo inclus 

Tableau Nombre des magazines distribué et lieux de diffusions  par 
département 

Départemen
t 18/12/2014 17/04/2015 29/09/2015 17/12/2015 

  NOMBRE NOMBRE NOMBRE NOMBRE 

  
lieu

x magazines lieux magazines lieux magazines lieux magazines 

1 1 50 1 50 1 40 1 25 

2                 

3                 

4                 

5                 

6 6 300 6 300 6 240 6 150 

7                 

8                 

9                 

10 1 50 1 50 0 40 1 25 

11                 

12                 

13 59 2 950 59 2 950 60 2 990 58 1 735 

14 1 50 1 50 2 80 1 25 
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15                 

16 1 50 1 50 1 40 1 25 

17                 

18 1 50 1 50 1 40     

19                 

20                 

21 1 50 1 50 2 65 2 50 

22 2 100 2 100 2 80 2 50 

23                 

24                 

25 1 50 1 50 2 65 2 50 

26         1 40 1 25 

27         2 65 2 50 

28 1 50 1 50 1 40 1 25 

29                 

30                 

31 44 2 200 44 2 200 59 2 930 51 1 525 

32                 

33 8 400 8 400 12 480 71 1 435 

34 42 1 915 42 1 915  49 2 450 48 1 440 

35 4 200 4 200 4 160 4 100 

36         1 40 1 25 

37 2 100 2 100 5 200 3 75 

38 2 200 4 200 5 185 5 125 

39                 

40                 

41 1 50 1 50 1 40 1 25 

42 2 100 4 225 6 225 28 570 

43                 

44 2 100 100 100 3 120 3 75 

45 2 100 2 100 4 160 3 75 

46                 

47                 

48                 

49         1 25 1 25 

50 1 50 1 50 1 40 1 25 

51 1 50 1 50 1 40 1 25 

52                 

53                 

54 2 100 2 100 3 120 3 75 

55                 

56         2 80 2 50 

57 2 100 2 100 2 80 2 50 

58                 

59 28 2 125 2 1 300 35 1 715 49 1 480 

60 4 200 4 200 11 440 10 250 

61                 

62                 

63 2 100 2 100 3 105 3 75 

64         1 40 1 25 

65                 

66                 

67 11 525 11 550 14 605 16 460 

68 40 2 025 40 2 000 34 1 700 34 1 020 

69 54 2 700 54 2 700 83 4 005 79 2 370 

70                 
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71                 

72 6 300 6 300 4 145 4 100 

73 7 350 7 350 7 280 7 175 

74                 

75 549 39 310 585 42 700 564 41 105 693 47 285 

76 9 675 9 450 14 560 13 390 

77 41 3 075 35 2 575 26 1 275 31 1 550 

78 38 2 775 30 1 625 39 1 660 43 1 740 

79                 

80 1 75 1 50 1 25 1 30 

81                 

82                 

83 2 150 2 100 3 120 2 60 

84 1 75 1 50 1 40 1 30 

85 1 75 1 50 2 80 2 60 

86                 

87 25 1 900 25 1 250 26 1 300 23 1 335 

88                 

89                 

90                 

91 49 3 600 36 1 800 52 2 500 64 2 560 

92 20 1 000 17 875 21 825 29 1 145 

93 274 20 700 291 20 985 335 22 305 313 19 870 

94 79 4 250 83 6 450 103 5 050 112 4 585 

95 68 4 600 58 4 000 82 4 025 86 6 450 

  
1 

499  100 000     1 592     100 000     1 701     101 105     1 922     101 000    
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Partie 3 : Les autres activités de l’association 
 
 

3.1 Rencontres associatives et institutionnelles 

 
 COREVIH 

 

Afrique Avenir participe régulièrement aux réunions de la COREVIH Nord 

depuis 2007. Monsieur Voza Lusilu Jean,  représentant de l’association, élu vice-

président du COREVIH Nord a été présent dans les réunions en 2015. Afrique 

Avenir participe  également au groupe migrants, groupe femme  et au groupe 

perdu des vus du COREVIH Est 
 
 

 Etat 

. 

L’association est identifiée par le ministère de la Santé comme un des 

principaux acteurs de la lutte contre le VIH/sida, IST & hépatites en direction de 

la communauté afro-caribéenne vivant en France. A ce titre, ses représentants 

participent régulièrement aux réunions institutionnelles et stratégiques 

organisées par le ministère ou l’Institut national de prévention et d’éducation 

pour la santé. 
 

Participation à la consultation pour avis et observations sur les projets de décret 

en Conseil d’Etat et d’arrêté relatifs aux centres gratuits d’information, de 

dépistage et de diagnostic des infections par le virus de l’immunodéficience 

humaine (VIH) et les hépatites virales et des infections sexuellement 

transmissibles (IST). 
  
 

Nomination de Monsieur Romain MBIRIBINDI par  la Haute Autorité de Santé 

(HAS) dans le  groupe de travail portant sur la réévaluation de la stratégie de 

dépistage de l’infection à VIH, population générale et population ciblée en 

France. 

 

Audition  de Monsieur Romain MBIRIBINDI par le  Haut Conseil de la Santé 

Publique pour l’évaluation du Plan national de lutte contre le VIH Sida et IST 

2010-2014. 

 
 Déclaration de consensus de Vancouver 

Afrique Avenir a signé la déclaration de consensus de Vancouver, publiée à 

l’issue de la conférence internationale sur le sida (IAS) qui s’est tenue à 

Vancouver, au Canada, du 19 au 22 juillet 2015. La déclaration  appelle à un 

accès immédiat aux antirétroviraux, à un accès élargi aux services de 

prévention et à une riposte globale contre l’épidémie du sida fondée sur les 

droits pour toutes les personnes vivant avec le VIH. La déclaration de 

consensus a été signée par plus de 500 personnes, notamment des membres 

http://vancouverconsensus.org/
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de la société civile, des cliniciens, des chercheurs et des dirigeants de 

l’International AIDS Society (IAS), du Fonds mondial, de l’ONUSIDA et d’autres 

organisations 

 
 
 

 Comité parisien 3x90 

 

Participation au Comité parisien des 3x90, Paris s’est engagé aux côtés 

d’ONUSIDA et d’une trentaine de villes du monde à adopter les mesures qui 

doivent permettre de mettre fin à l’épidémie de VIH-SIDA d’ici 2030. Dans cette 

perspective ambitieuse Paris doit, avant 2020, mettre en œuvre les moyens 

nécessaires pour atteindre l’objectif dit « 90 – 90 – 90 », que 90% des personnes 

séropositives connaissent leur statut sérologique, que 90% des personnes qui 

connaissent leur séropositivité reçoivent des traitements antirétroviraux et que 

90% des personnes sous traitements antirétroviraux aient une charge virale 

indétectable. 

 Journée nationale  de lutte contre les hépatites virales 

Le 23 avril 2015, 3 salariés d’Afrique Avenir ont participé à cette journée dans 

les locaux du ministère des affaires sociales, de la santé et des droits des 

femmes 

Paris, le 23 avril 2015 

Deux grandes sessions  au programme: 

• Le matin : des présentations sur les actualités thérapeutiques pour les 

hépatites B, C et D, sur le cancer du foie, et sur la cohorte ANRS HEPATHER 

• L’après-midi : des tables rondes sur les parcours de santé, parcours de vie des 

populations les plus exposées avec des retours d’expériences ou d’études et 

en fin de programme une conférence sur l’hépatite E.  
 
 

3.2 Formations internes  

 

 .Formation du personnel sur la Tuberculose par Dr Cécile CHARLOIS-OU, 

Médecin responsable  Cellule Tuberculose /CLAT de Paris 

 

. Formation  du personnel en partenariat avec le Planning familial sur genre et 

santé sexuelle 

 

. Point sur la 8ème Conférence Internationale de la Société Internationale sur le SIDA (IAS) 

sur la pathogenèse, le traitement et la prévention du VIH (IAS 2015)  19 - 22 juillet 

2015 Vancouver, Canada 

 

.  Point sur la prevention combine 

 

.  Formation sur les dépistages des cancers du sein, col de l’utérus, colon et 

rectum 
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3.3 Vie associative 

Avant 2016, toutes les entreprises ne disposaient pas d'un système de 

complémentaire santé. Plusieurs millions de salariés étaient donc sans mutuelle 

d'entreprise. Pour faire face à cette situation, la loi de sécurisation de 

l'emploi de 2013 a prévu l'instauration d'une complémentaire santé obligatoire 

pour toutes les entreprises à compter du 1er janvier 2016, y compris pour les 

TPE.  À défaut d’accord de branche, l’entreprise devra obligatoirement mettre 

en place une "couverture santé socle", cofinancée à parts égales par les 

salariés et l’employeur et incluant un minimum de guaranties. Afrique Avenir a 

souscrit une mutuelle complémentaire santé pour les salariés auprès de la 

Compagnie GENERALI 

 

http://droit-finances.commentcamarche.net/faq/22752-securisation-de-l-emploi-ce-qui-change-pour-les-salaries
http://droit-finances.commentcamarche.net/faq/22752-securisation-de-l-emploi-ce-qui-change-pour-les-salaries
http://droit-finances.commentcamarche.net/faq/24067-tpe-definition

